
Du greenwashing, en veux-tu, en voilà ! 
Maîtrisées à la perfection par les "pro" du marketing, ces techniques d’"écoblanchiment"
parviennent à faire passer des produits polluants pour des modèles environnementaux.

Eco-conso

L’homme qui répare 
les femmes
Un documentaire consacré à 
Denis Mukwege. Il soigne les femmes
victimes de violences sexuelles 
au Kivu.  

Cinéma

Apprendre, 
c’est déjà résister 
À Jemappes, les participantes du
groupe d’alphabétisation vont au-delà
de l’apprentissage de la lecture 
et de l’écriture. 

Formation

L A  S O L I D A R I T É ,  C ’ E S T  B O N  P O U R  L A  S A N T É

Nouveau GSM en panne ? 
Problèmes de connexion, d’allumage, 
que faire lorsque le GSM 
récemment acheté ne fonctionne pas
parfaitement ?

Conseils juridiques
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la mémoire de notre santé   
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M U T U A L I T É  S E R V I C E

Solival vous conseille 

De nombreux accessoires existent aujourd’hui pour faciliter la vie des utilisateurs de
fauteuils roulants. En voici quelques exemples.

Pour transporter des objets
Les sacs et filets à fixer au dossier ou au châs-
sis de la voiturette sont bien connus de tous,
mais il existe également des porte-gobelets,
des supports aimantés pour gsm (1), des or-
ganiseurs à pochettes, des sacoches à fixer à
l’accoudoir. Ces systèmes permettent de gar-
der à portée de main les trousseaux de clefs, té-
léphone, mouchoirs, boissons…
Pour déplacer une tasse de café ou un repas en
toute sécurité, on peut utiliser un plateau spé-
cifique auquel est fixé un coussin lesté, à poser
sur les jambes (2). Le système est ainsi bien sta-
ble. Dans la même idée, certains coussins et
supports pour ordinateurs portables offrent
les mêmes possibilités (3). Enfin, les tablettes
de fauteuils roulants sont des accessoires qui
peuvent être livrés en même temps que la voi-
turette ou achetés séparément par la suite. Cer-
taines tablettes sont universelles et convien-
nent pour n’importe quel modèle de fauteuil
(4). Certaines se fixent sur le côté du fauteuil
roulant, au niveau du châssis (5).

Pour se protéger
Indispensables par temps de pluie, les capes
imperméables pour utilisateurs en fauteuil
roulant sont plus larges et permettent de re-
couvrir les genoux, voire de descendre jus -
qu’aux pieds. Des manteaux et anoraks
adaptés existent également, avec une dé-
coupe au niveau du siège et un renforcement
au niveau de la partie intérieure de l’avant-
bras, pour éviter l’usure des manches à cause
du frottement contre la roue. Ce système de
protection de l’avant-bras existe de façon
indépendante, sous forme de manchon à
élastique ou à velcro, à enfiler au-dessus du
manteau (6). 

Les gants et/ou mitaines sont également né-
cessaires pour les personnes qui propulsent
manuellement leur fauteuil roulant sur des
distances importantes et en extérieur.

Il est enfin possible de fixer un parapluie au
châssis du fauteuil roulant (7). 

Conseils juridiques

En Belgique, le nouveau code de droit éco-
nomique impose de nombreuses règles aux
vendeurs, et notamment des règles de protec-
tion du consommateur. On y trouve, par exem-
ple, l’obligation d’informer correctement les
consommateurs, de leur laisser un délai de 
rétractation dans le cadre d’une vente à dis-
tance ou encore de leur octroyer une garantie
sur les biens vendus.

Deux ans de garantie
Les vendeurs de GSM sont obligés de garantir
pendant 2 ans les biens qu’ils vendent, ainsi
que leurs accessoires. Il s’agit de la garantie lé-
gale. Le vendeur final, c'est-à-dire celui qui a
vendu le bien, doit l’appliquer gratuitement. Il
est également tenu d’informer clairement le
consommateur de son existence.

La garantie légale est à distinguer des garanties
commerciales ou des assurances "tout risque"
proposées par les vendeurs. Ces dernières sont
payantes et se superposent à la garantie légale.
Pour éviter que le consommateur souscrive une
protection inutile, le vendeur doit l’informer
clairement de l’étendue réelle de cette couver-
ture. Néanmoins, le consommateur averti véri-
fiera si elle ne le protège pas des mêmes risques
que la garantie légale. 

Les défauts couverts
Tous les défauts de conformité sont couverts
(dysfonctionnements, panne, etc.) par la ga-
rantie légale. Les problèmes qui surviennent au
cours des six premiers mois sont présumés pro-
venir d’un défaut de fabrication. Au-delà de ce

délai, le consommateur peut être amené à dé-
montrer qu’il a utilisé correctement son GSM. 

Activation de la garantie
Le consommateur doit prévenir rapidement le
vendeur de l’existence du défaut. Les condi-
tions générales de vente précisent que l’infor-
mation doit avoir lieu dans les 2 mois de la sur-
venance du défaut. Les délais plus courts que 
2 mois sont interdits.

Pour activer sa garantie, le consommateur
s’adresse au vendeur final. C’est  lui qui doit
s’adresser, au besoin, au fabricant ou au distri-
buteur. Il se charge de leur envoyer, à ses frais,
le GSM. Aucune somme ne peut être réclamée
au consommateur, même pour établir un devis.
Par contre, s’il s’avère que le consommateur est
responsable du défaut, le vendeur peut lui ré-
clamer les frais exposés.

En attendant…
L’analyse du défaut et sa réparation durent par-
fois plusieurs semaines. Le consommateur
peut alors demander au vendeur une compen-
sation. Il peut, par exemple, demander un GSM
de remplacement. Les vendeurs acceptent gé-
néralement, sauf si le consommateur est à l’ori-
gine du problème.

Le choix du consommateur
Lorsqu’un défaut se présente, le consomma-
teur peut choisir librement entre la réparation
ou le remplacement de son GSM. Toutefois, si
l’option choisie est impossible ou dispropor-
tionnée(2), le vendeur peut refuser de l’appli-

En 2013, 2,35 millions de smartphones et 1,5 millions de tablettes ont été vendus en
Belgique. Une bonne aubaine pour certains, un mauvais numéro pour d’autres…
Pannes, problèmes de connexion ou d’allumage, que faire  lorsque le GSM récem-
ment acheté ne fonctionne pas parfaitement? 

quer. Enfin, le consommateur peut demander
la rupture de la vente si la réparation ou le rem-
placement sont impossibles, ou encore si les
délais sont trop longs ou si la privation de ce
GSM lui cause un inconvénient important. Le
consommateur restituera le GSM en échange
d’un remboursement en argent. 

Une déduction pour l’utilisation du GSM peut
toutefois être comptabilisée. Si le consomma-
teur et le vendeur ne parviennent pas à s’accor-
der, une demande d’intervention peut être in-
troduite auprès de Belmed (1).

Vendeur étranger
Les règles de protection des consommateurs
sont établies au niveau européen. Dès lors, la
garantie légale s’applique à tous les vendeurs
européens. En cas de problème, le centre euro-
péen des consommateurs (CEC) (3) aide les
consommateurs à exercer leurs droits. Une pro-
cédure de résolution des petits litiges transfron-
taliers existe et peut être activée avec leur aide.
Leur montant du litige doit être inférieur à
2.000EUR.

Par contre, les vendeurs non-européens sont
soumis à d’autres législations, sauf si leur site
de vente en ligne est dirigé vers la Belgique. Des
actions sont possibles mais vu la complexité
des démarches, le consommateur renonce sou-
vent à agir.

// INGRID PLANCQUEEL
ASBL DROITS QUOTIDIENS

>> Durant le mois qui suit la publication de cet
article, consultez les questions complémentaires
sur le thème abordé dans la rubrique accès libre sur
le site : www.droitsquotidiens.be

(1) Il s’agit d’une plate-forme en ligne abritée par le
SPF Economie. Sa mission est de résoudre des litiges
commerciaux via internet, en dehors des tribunaux,
grâce à l’intervention d’un médiateur indépendant.
Plus d’infos sur le site economie.fgov.be/belmed.jsp

(2) Est considérée comme disproportionnée, l’option
qui est très coûteuse pour le vendeur alors que le
consommateur n’a pas d’intérêt particulier à choisir
cette option plutôt que l’autre. Plus d’infos dans l’on-
glet ‘litiges et plaintes’ du site du SPF Economie
http://economie.fgov.be

(3) Plus d'infos sur le CEC : www.cec.be
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Pour éviter les salissures
Des housses à placer sur les roues du fauteuil
roulant permettent d’éviter à la personne de sa-
lir son intérieur lorsqu’elle rentre chez elle. Très
pratique également lorsqu’on est en visite…(8)

Pour le confort
Certaines personnes ressentent un certain in-
confort au bout de quelques heures en voitu-
rette. Un coussin anti-escarres placé au niveau
de l’assise est souvent nécessaire, il sera prescrit
par un médecin et choisi avec un bandagiste.
D’autres coussins, visant un bon positionne-
ment et un meilleur confort, peuvent également
être prévus au niveau du dossier, des accoudoirs
(9), et même pour soutenir les avant-bras, pour
donner une légère antéversion (légèrement 
incliné en avant) du bassin ou une abduction
(écartement des jambes) des membres infé-
rieurs. Parfois, il s’agira d’aider la personne à
rester bien installée dans son fauteuil roulant
pour éviter les chutes.

BON À SAVOIR : 

Des modèles de lettres

en matière de garantie

légale sont à

disposition sur le site

Belmed et prêts à être

adaptés à chaque

situation.

Nouveau GSM en panne : remplacement ou réparation ?

L’ASBL Solival offre un accompagnement 
personnalisé dans la recherche de solutions vers
plus d’autonomie ou de confort à domicile et ce,
en toute indépendance commerciale.

>> Infos : 070/22.12.20 (tous les jours 
ouvrables, de 9h à 16h) • info@solival.be •
www.solival.be

• Mont-Godinne : CHU Dinant Godinne • 
av. G. Thérasse 1 à 5530 Yvoir • Le matin sur
rendez-vous et accès libre de 13 à 16h.
Fermé le 1er lundi du mois.

• Thuin : rue des Fauldeurs 1 à 6530 Thuin •
Sur rendez-vous uniquement.

• Bruxelles : Centre hospitalier Valida, av.
Josse Goffin 180 à 1082 Berchem-Sainte-
Agathe • Du mardi au vendredi de 9 à 12h et
de 13 à 16h. Le lundi sur rendez-vous.

Avec le soutien de la plateforme 
Bien vivre chez soi.

Les accessoires pour fauteuils roulants
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Point info 
malades chroniques

>> Consultez de nombreuses 
informations spécifiques sur
www.mc.be/info.maladeschroniques.
Vous aussi, posez votre question par e-mail à
info.maladeschroniques@mc.be 
Précisez vos nom, adresse légale ou numéro de
registre national. Un relais vers votre mutualité
régionale pourra être organisé si nécessaire. 
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A C T U A L I T É

Faire rimer science et évidence. Vouloir une médecine qui maîtrise, qui ne tâtonne
pas. Considérer que les pathologies sont prévisibles et les soins planifiables… Voilà
qui oublie un peu vite la part inévitable d'incertitude dans l'art de guérir aussi.  

"Après quelques dizaines d'années de pratique
comme médecin et un certain nombre de cheveux
gris, ce dont je suis sûre, c'est que si l'université se
donne la mission de former ses carabins à grands
coups de certitudes, les patients ont tôt fait d'initier
les médecins à l'incertitude. Et comment en serait-il
autrement, sauf à croire que nous sommes les maî-
tres du monde ?" La réflexion vient de Cécile Bolly,
médecin généraliste et aussi guide-nature… char-
gée de cours en éthique (UCL) (1). 

Ses angoisses plein les bras
Les "vignettes cliniques" – ces descriptions de cas
concrets que les soignants formulent
pour alimenter la réflexion sur leurs
pratiques – pourraient se décliner à
l'infini. 

En voici une: "Antoine avait une grosse
farde sous le bras quand il est venu me
trouver quelques jours après qu'un chi-
rurgien lui a annoncé qu'il souffrait
d'un cancer du rectum. Cette farde ne
contenait pas son dossier médical, mais
bien de nombreux documents trouvés
sur Internet. L'évolution et le pronostic
qu'ils annonçaient étaient bien plus péjoratifs que
ceux du chirurgien. Et tout en sollicitant mon avis
[Ndlr: celui de son médecin traitant], Antoine me
confiait sans doute une mission impossible. Je sen-
tais en effet que les récits pessimistes diffusés sur
la Toile avaient bien plus de poids que les articles
scientifiques auxquels je faisais référence et qui
contenaient des éléments objectifs plutôt rassu-
rants. Antoine ne jouait certainement pas à se faire
peur, mais je sentais bien qu'il ne me  faisait pas
confiance. Peut-être avait-il besoin de penser au
pire comme pour diminuer la souffrance à venir, en
se préparant à affirmer qu'il savait depuis le début
que ça n'irait jamais? Peut-être était-ce une ma-
nière de garder un certain pouvoir à un moment de
grande vulnérabilité? Peut-être…". Aux yeux de
Cécile Bolly, s'il est du devoir du soignant de rassu-
rer les patients, il lui faut reconnaître qu'il ne peut
pas toujours le faire. Il lui faut aussi accompagner
le patient dans l'incertitude, comme on marche
aux côtés de quelqu'un en le soutenant dans une
traversée difficile, hésitante. La situation est in-
confortable, certes, par rapport au modèle en

vogue d'une voie toute tracée, évidente. Mais la
démarche d'écoute est précieuse, laissant la place
à un temps de maturation, d'évolution – un temps
précieux lui aussi dans un monde marqué par l'em-
pressement. 

Ce vide que l'on a tendance à fuir
La comparaison avec la marche ne s'arrête pas là.
Ainsi des soignants établissent un parallèle imagé
entre nos façons contemporaines de marcher et
les parcours de soins attendus des malades. Au-
jourd'hui, nous avons tendance à préférer la mar -
che à vive allure – avec des bâtons –, à la prome-

nade. Comme le patient qui "ne peut
plus perdre le moral", qui doit sécher
fissa ses larmes ou éviter tout court de
pleurer, qui "ne peut plus douter", qui
doit s'inscrire dans une série de pro-
gramme de soins, dans l'action perma-
nente… et surtout éviter le vide.   

Dans notre monde, on exige de la certi-
tude et du contrôle. Mais "les certi-
tudes sont des vérités de laboratoire",
avance Jean-Michel Longneaux, ré-
dacteur en chef de Ethica Clinica (1).

"Sortir du laboratoire, c'est retrouver les 'biais', les
imprévus, l'aléatoire, le particulier : en un mot les
personnes." La médecine tient alors davantage de
l'art, de l'adaptation, de la prise de risque que 
de la certitude statistique. Les conclusions des
études cliniques appelée Evidence based medecine
(la médecine fondée sur les preuves) ne devraient
d'ailleurs pas être considérées comme des recet -
tes de cuisine, indique le docteur Benjamin Fau-
quert, président de l'ASBL EBMpraticeNet. À en-
tendre ces réflexions éthiques, on perçoit que
l'Evidence based medecine tient de la recomman-
dation, certes mais surtout de l'incitation à rai -
sonner, à se questionner toujours plus. Le but de
l'attitude scientifique n'est-il pas de sans cesse in-
terroger les certitudes? 

Comme le suggère la virologue Lise Thiry, en fai-
sant l'éloge du doute, "Il faut qu'à chaque âge
nous ayons droit à nos improbabilités et à nos sur-
prises". 

// CATHERINE DALOZE
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(1) Face à l'incertitude, dossier de Ethica Clinica, déc. 2014 (n°76). Infos : 081/32.76.60 • www.fihasbl.be/Ethica-clinica

"SORTIR DU

LABORATOIRE, C'EST

RETROUVER LES

'BIAIS', LES

IMPRÉVUS,

L'ALÉATOIRE, 

LE PARTICULIER : 

EN UN MOT LES

PERSONNES."

Glorieuse incertitude
À suivrePoint info malades chroniques

Votre question
Cela fait des années que je souffre de la
même maladie. Pour 2013 et 2014, il me
semble avoir dépassé les 300 euros de
frais médicaux trimestriels. Pouvez-vous
vérifier si j'ai droit au statut ? 

Notre réponse :
En décembre 2013, un arrêté royal a instauré un
statut pour les personnes souffrant d’une affec-
tion chronique. Ce statut représente une nou-
velle étape dans la reconnaissance des coûts
supplémentaires qu’engendre une situation
d’affection de longue durée, quelle qu’elle soit. 

Deux situations d’octroi
Le statut est octroyé dans deux situations :  
1. L’une est celle à laquelle vous faites référence :
avoir, pendant 8 trimestres consécutifs (= 2 an-
nées civiles complètes), et pour chaque trimes-
tre au moins 300 euros de dépenses en soins de
santé. Ces dépenses comprennent les mon-
tants à votre charge (les tickets modérateurs) et
les montants pris en charge par les mutualités,
mais pas les suppléments d’honoraires. 
2. L’autre situation est d’avoir bénéficié du "for-
fait de soins" (forfait communément appelé
"forfait malade chronique").

Lorsque l’une de ces deux conditions est rem-
plie, le statut est octroyé pour 2 ans à partir de
l’année qui suit. 

Par ailleurs, si vous répondez à la première
condition précitée et que vous souffrez d’une
maladie rare ou orpheline (1), le statut est ac-
cordé pendant 5 ans si vous rentrez auprès du
médecin-conseil de votre mutualité régionale
une attestation complétée par votre médecin
spécialiste (un modèle type existe sur notre site
à la page consacrée au statut).

Les trois avantages liés à l’octroi 
du statut

1. L’accès au tiers payant. Il permet de ne
payer que votre quote-part personnelle et
d’éventuels suppléments. Vous ne devez donc
plus avancer la part prise en charge par votre
mutualité. Il doit être demandé au médecin (gé-
néraliste ou spécialiste) et au dentiste consul-
tés, sur simple présentation du courrier reçu et
confirmant l’accès au statut affection chro-
nique. Cependant, sachez qu’à l’heure actuelle,
l’application du tiers payant par le prestataire
de soins n’est pas obligatoire. 
2. Le maximum à facturer (MAF) a été créé
pour rendre les soins de santé plus accessibles
financièrement. Dès que les tickets modéra-
teurs (2) dépassent un montant déterminé, la
plupart sont intégralement remboursés. Toutes
les dépenses de soins de santé ne sont pas
prises en compte. L’avantage lié au statut affec-
tion chronique est une réduction du plafond de
100 euros, ce qui permet d’avoir droit plus rapi-
dement au remboursement. Ce droit est calculé

et octroyé automatiquement, il n’y a aucune
démarche à entreprendre.
3. Les prestataires de soins ne peuvent plus fac-
turer de suppléments d’honoraires pour
toute prestation en chambre à deux lits ou en
chambre commune pour la plupart des hospi-
talisations de jour. 

Calcul et droit automatiques
Sachez que c’est votre mutualité qui est chargée
d’effectuer les calculs nécessaires et de vérifier
si vous avez accès au statut. Ces calculs sont ef-
fectués automatiquement via des applications
informatiques. Les calculs manuels sont peu
fiables. Il n’est donc pas nécessaire de deman-
der à votre conseiller de procéder au calcul. 
Quoiqu’il en soit, vous n’avez pas de démarche
à faire pour accéder au statut affection chro-
nique (sauf pour les personnes atteintes d’une
maladie rare ou orpheline, voir ci-avant). Ren-
trez simplement et régulièrement vos attesta-
tions de soins. 

Courrier et flux informatique
Si un jour vous répondez à l’une des conditions
d’octroi, votre mutualité se chargera de vous en
informer par courrier postal personnalisé. 
Par ailleurs, une application informatique sé-
curisée relie les hôpitaux aux mutualités. Elle
leur permet d’échanger rapidement des infor-
mations. Depuis peu, l’information sur l’accès
ou non au statut affection chronique y est inté-
grée. À partir de juillet 2015, les médecins géné-
ralistes équipés en conséquence auront aussi
accès à cette information. 
Bien que l’information circule de manière plus
complète entre prestataires et mutualités, cer-
tains prestataires de soins ne sont pas équipés. 
Si vous leur demandez l’application du tiers
payant, nous vous invitons à présenter le courrier
reçu de votre mutualité vous informant de l’accès
à ce statut. Si vous êtes certain d’avoir reçu ce
courrier et que vous l’avez égaré, contactez votre
mutualité régionale afin qu’elle vous en four-
nisse un duplicata. 

// POINT INFO MALADES CHRONIQUES

(1) maladie atteignant moins d’1 personne sur 2 000
et qui est répertoriée sur www.orpha.net
(2) Le ticket modérateur, ou quote-part personnelle,
est le montant restant à votre charge après l’inter-
vention de l’ASSI (Assurance soins de santé et in-
demnités), selon les tarifs prévus par l’Inami.

Statut affection chronique : 
conditions d’accès 
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L'usage de la culture   
par les tout-petits

en bref

> Logement

Une enquête menée récemment à Gand
le démontre une nouvelle fois : les per-
sonnes ayant un nom à consonance
étran gère, un handicap ou bénéficiant
d’une allocation sociale obtiennent
moins facilement un rendez-vous pour
visiter un logement mis en location. Pire :
selon le Baromètre de la diversité du
Centre interfédéral pour l'Egalité des
chances, seul un agent immobilier sur
sept refuse d’obtempérer aux injonc-
tions discriminatoires exprimées par les
propriétaires ("ne pas louer à un étran-
ger"). Le Centre soutient des alterna-
tives concrètes, déjà mises en pratique
à Gand, et propose au secteur immobilier
de les multiplier. Ne fût-ce que pour ne
plus pénaliser les agences qui, elles, res-
pectent la loi antidiscrimination. 
Infos : 02/212.30.00 • 
www.diversite.be/barometre-de-la-
diversite-logement-0

> Inégalités

Un réseau indépendant de personnes
liées à la recherche universitaire et au
monde associatif bruxellois vient de lan-
cer un nouveau site Internet consacré
aux inégalités sociales qui structurent la
société. Le but est de répondre à une la-
cune : le peu d'informations disponibles
et facilement accessibles, en Belgique,
sur cette réalité. L'Observatoire belge
des inégalités – telle est son appellation
– lance un appel aux collaborations.
Parmi les articles déjà publiés, les inéga-
lités de santé à la naissance, la persis-
tance des discriminations envers les 
homophobes, l'inhospitalité des lieux pu -
blics pour les sans -abri, etc. 
Infos : www.inegalites.be

> Rouler pour la solidarité 

Le samedi 9 mai, Solidarité Mondiale
(l'ONG du MOC) investit la ville de Je-
mappes pour une nouvelle édition de la
journée cyclo-solidaire. Soutenir les par-
tenaires de l'ONG dans le monde, prendre
le temps de se retrouver lors d'un mo-
ment de convivialité, découvrir la région
de Mons et du borinage… les raisons de
participer à cette journée sont multiples.
Plusieurs parcours thématiques satisfe-
ront tant les marcheurs que les cyclistes
(inscriptions avant le 1er mai). Cette an-
née, le cyclo-solidaire s'associe avec
"l'escale Fond du petit marais". Du 7 au 9
mai, l'événement pré sentera différentes
résistances et alternatives citoyennes.
Le Cyclo-Solidaire accueillera les partici-
pants dans le parc du "Fond du Petit Ma-
rais", rue nouvelle chasse à 7012 Jemap -
pes. 
Infos et inscriptions : 02/246.38.82  
• antoinette.maia@solmond.be • 
www.solmond.be

> Innovation sociale 

L'ASBL Unipso (Union des Entreprises à
Profit Social) organise l'édition 2015 du
"Prix innovation sociale". 20 projets
présélectionnés parmi l'ensemble des
candidatures bénéficieront d'une for-
mation spécifique. 3 lauréats recevront
des prix d'une valeur de 10.000, 5.000
et 2.500 euros, ainsi qu'un accompa-
gnement personnalisé pour le dévelop-
pement de leur projet. Ce concours
s'adresse à toute entreprise à profit
so cial. Les candidatures peuvent être
déposées jusqu'au 3 juin 2015.
Infos : 081/24.90.20 •
www.prixinnovationsociale.be

Le "chez  nous", le nid,  l’abri, le cocon. On a tous quelque chose  à dire à
propos de notre maison. Le lieu où on vit influence, sans aucun doute,
notre bien-être et nos relations aux autres. L'ouvrage "Dis-moi où tu 
habites…" questionne sur le rapport à la maison  à travers des témoi-
gnages et des analyses d’experts.

Dossier 
Habiter, aujourd’hui

"Depuis toujours, la curiosité habite le
jeune enfant, le pousse hors du nid.
Élan vital. Désir de jouer avec le
rythme, l'espace, la matière, le mouve-
ment. À travers sa sensorialité, le
monde prend sens. L'imagi-
naire s'active, nourri par
les univers culturels et
artistiques." L'intro-
duction invite le lec-
teur à se plonger dans
le nid culturel  du
tout-petit. La suite de
l'ouvrage illustre les
différentes formes que
peut prendre l'initiation des
jeunes enfants à l'expression artis-
tique.

Des textes courts rythment les pages.
Des photographies se déploient à
bords-perdus pour déborder dans
l'univers du lecteur. Ensemble, ces
deux formes d'expression communi-
quent, se complètent, pour évoquer
des promenades possibles à la ren-
contre de l'art. Au fil des pages, ac-
compagnés d'un adulte ou en auto-
nomie, des enfants observent, tou-
chent, pratiquent, construisent, se

réjouissent de palper de la matière et
de lui donner forme. Parfois timide-
ment, parfois sans mesure. 

Des images de nature, et aussi du
quotidien, rappellent que l'en-

fant organise sa pensée et
construit ses références

en faisant cons tam -
ment des liens. Liai-
sons entre ce qu'il res -
sent, ce qu'il touche,
ce qu'il imagine, l'art…

et sa vie de tous les
jours. Le livre souligne

aussi la façon dont les arts
peuvent alimenter des questions
existentielles chez les tout-petits,
éveiller leur intelligence et offrir des
langages à leur sensibilité. 

// MaC

Le dossier, réalisé par l’ASBL Couples
et Familles, propose un état des lieux
de l’habitat et de l’habiter aujour -
d’hui.  Les points de vue sociologique,
politique et empirique sont envisagés.
Par exemple, on y passe en revue les
principales évolutions du logement.
Au fil des décennies, la cuisine et la
salle de bains deviennent des lieux de
vie privilégiés, les pièces sont modu-
lables et conçues pour pouvoir être
transformées au gré des besoins.  Les
critères de choix du logement varient
également en fonction de la situation
du ménage, mais les notions de trans-
mission, de durabilité et d’économie
liées au logement restent, elles, im-
muables. 
L’ouvrage passe également en revue
les nouvelles manières d’habiter : ha-
bitat kangourou, intergénérationnel,
groupé, solidaire… Le toit et son par-
tage sont envisagés autrement. 
"Dis-moi où tu habites" se veut en-
core une boîte à outils pour ceux qui
voudraient prolonger la réflexion :
liens vers des sites de référence, li-
vres, films et autres pistes sont recen-
sés afin que chacun puisse bénéficier
d’une information complète.
Enfin, une grande importance est don-
née aux témoignages. Car nos murs di-
sent beaucoup de nous. Comment en-
visager l’habitat lorsqu'on vieillit ?
Lorsqu'on doit faire face à un divorce ?
Bénéficie-t-on des mêmes chances de

réussite lorsqu'on grandit dans une
cité ? Lorsqu’on change de logement
une semaine sur deux ? Des tranches
de vie qui illustrent le fait que l’habitat
ne se limite jamais à quelque chose de
fonctionnel. Et l’on retiendra ce bel ex-
trait de Terre des Hommes, d’Antoine
de Saint Exupéry,  mis en exergue par
un témoin : "Ah ! Le merveilleux d’une
maison n’est point qu’elle vous abrite ou
vous réchauffe, ni qu'on en possède les
murs. Mais bien qu’elle ait lentement dé-
posé en nous ces provisions de douceur.
Qu’elle forme, dans le fond du cœur, ce
massif obscur dont naissent, comme
des eaux de source, les songes". // ET

Du 4 au 8 mai, dépistage gratuit des cancers de la peau. Une pathologie
en hausse constante dans notre pays. Message clef: n'attendez pas qu'il
soit trop tard.

Cancer de la peau :  
ne faites pas l'autruche

Vous viendrait-il à l'idée de laisser
une mygale se balader librement sur
votre bras? Non. Eh bien, laisser vo-
tre peau sans surveillance face à un
cancer potentiel relève de la même
irresponsabilité. Tel est le credo très
imagé d'un groupement de sept der-
matologues belges qui, depuis 1999,
tente de convaincre les décideurs et
le grand public de l'importance d'un
dépistage précoce et à large échelle
de toutes les affections cancéreuses
de la peau. "Euromelanoma", depuis
lors, déploie ses activités dans une
trentaine de pays.
En Belgique, par exemple, ces der-
matologues estiment étude à l'appui
que 41% des cancers de la peau
pourraient être évités si les patients

ne retardaient pas leur consultation.
Un chiffre d'autant plus interpellant
que 40% de ceux-ci décident d'un re-
port alors même qu'ils ont détecté les
premiers signes de la maladie ! Parmi
les motifs évoqués pour justifier ce
retard, le manque de temps et… la
crainte de déranger son médecin.
Pour contrecarrer ce déni, l'associa-
tion organise, du 4 au 8 mai pro-
chains, une semaine de dépistage
gratuit. En outre, le 4 mai, les prin -
cipales gares du pays feront l'objet
d'animations en faveur d'une détec-
tion précoce. Le message général est
à la fois inquiétant et rassurant. Cha -
que année, en Belgique, on recense
2.200 nouveaux cas de mélanome
(une forme particulièrement viru-

lente de cancer) et 20.000 nouveaux
cas de cancers de la peau d'une na-
ture différente. Mais, dans une gran -
de majorité des cas, les détections
précoces sont davantage suscepti-
bles d'aboutir à une guérison. Il est
également possible d'être attentif
très tôt, chez soi, aux signes précur-
seurs de la maladie.                                // PhL
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>> Infos : www.infomelanoma.org

Pour toi, promenades. Un album illustré qui envisage, telles des ex-
cursions, quelques-uns des chemins que peuvent emprunter les
jeunes enfants pour rencontrer différentes formes artistiques. Un vé-
ritable plaidoyer pour l'expérimentation.   

É C H O S
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Bronzer, c'est bon pour le moral 
et l'image de soi. C'est nettement
moins bon pour la peau. 
Les dermatologues le rappellent
avec insistance.

>> Plus d'infos :
Pour toi, promenades
• Isabelle Chavepeyer et Charlotte
Fallon • photos de Pascalia
Papadimitriou • co-édition Fraje 
et les éd. Grandir • 2015 • 
48 pages • 15 EUR • www.fraje.be 

>> Dis-moi où tu habites • Dossier
NFF n°111 • éd. Feuilles Familiales •
mars 2015 • 96 p. • 10 EUR 
(+ frais de port).
www.couplesfamilles.be •
info@couplesfamilles.be©
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Le livre 
souligne aussi la façon
dont les arts peuvent

alimenter des questions
existentielles chez les

tout-petits, éveiller leur
intelligence et offrir des

langages à leur
sensibilité. 
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Eco-consommation

Des voitures qui améliorent l'atmosphère, ça
existe? Bien sûr. De même que des emballages qui
rendent la nature plus belle, des pesticides qui
protègent la vie sauvage et des détergents vais-
selle qui rendent l'eau de source plus propre. Oui,
tout cela existe, du moins dans le monde surréa-
liste du "greenwashing". Comprenez: l'utilisation
abusive d'un argument écologique dans la pu -
blicité. Ou, en français, l'écoblanchiment: "de
grosses ficelles marketing dans une farce
économique où les consommateurs
tiennent le rôle de dindons" (1).
Les dindons, c'est nous. Persuadés
qu'on nous vend des produits
"bons pour l'environnement", "res-
pectueux de la planète", plus "re-
cyclables" et "biodégradables" les
uns que les autres. Il faut dire que ce
matraquage a de gros moyens : depuis
que l'environnement a débarqué dans le
débat de société, les budgets de la publicité verte
ont littéralement explosé, décuplant en vingt-
cinq ans!  L'écoblanchiment s'est donc accentué
tout en se raffinant. Il va en tout cas plus loin, au-
jourd'hui, que le simple embellissement de la
réalité, jolies fleurs et petits oiseaux à l'appui,
comme la pub nous y a toujours habitués. Il
consiste à nous fourguer des produits au nom de
vertus environnementales qu'ils n'ont tout sim-
plement pas, mais aussi à taire leurs impacts né-
gatifs en les enduisant d'allégations trompeuses
ou carrément erronées.

Pas de Pinocchio belge
Comment y voir clair? En France, les associa-
tions spécialisées décernent chaque année un
"Prix Pinocchio" à l'entreprise la plus menteuse.
Nul équivalent en Belgique. Mais, au siège
d'Ecoconso, à Namur, une poignée de vigiles
traque sans relâche les menteurs et les beaux
parleurs: détartrants soi-disant "sans chlore"
(vantés au recto du produit) mais en réalité ri -
ches en acide chlorydrique (au verso, en petits
caractères); les isolants "naturels" (du sable et
du verre…) mais criblés d'additifs chimiques
pour les lier; les produits de lessive "écolo-

Greenwashing : 
le vert est dans le fruit

Au nom de la protection de l'environnement, on nous vend à peu près n'importe
quoi. Les techniques d'"écoblanchiment" ont beau être grosses comme des mai-
sons, elles parviennent à infléchir nos cerveaux et nos achats. Et si cette crédulité,
finalement, nous arrangeait bien?

giques" et "sans phosphates" mais bourrés de
phosphonates guère mieux tolérés par l'envi-
ronnement et de produits allergisants; les pel-
lets vendus comme  "produits naturels de nos fo-
rêts" mais importés à grands frais du Canada au
terme d'une énorme dépense énergétique, etc.
Tout fait farine au moulin écologique. "Le green-
washing est de plus en plus insidieux et concer ne
tous les secteurs et produits, explique Sylvie Wal-

lez, chargée de mission à Ecoconso. Il se
déguise tellement bien que le con -

sommateur ne peut concevoir d'être
grugé et se dit "ils n'oseraient
quand même pas nous mentir".
Et pourtant, oui, ils osent!". C'est
qu'en l'absence quasiment géné-

rale de réglementation efficace,
les Pinocchio n'ont que l'embarras

du choix quant aux stratégies à met-
tre en oeuvre. Voici les principales, sou-

vent combinées.
• Barder le produit de pictogrammes tech-
niques et scientifiques, incompréhensibles,
faisant croire à des labels officiels. Exemple:
mentionner le mot "REACH" (2) qui, en fait,
n'est ni un label ni une garantie pour le con -
sommateur, mais le nom d'une procédure
d'enregistrement pour les produits chimiques.
Variante: créer un pictogramme de toutes
pièces: un arbre, un papillon, une planète...
• Jouer la corde du retour à  la nature ou des re-
cettes de grand-mère. L'authenticité et le "bon

vieux temps" comme valeurs suprêmes de
l'écologie... 
• Présenter certaines caractéristiques du pro-
duit comme des mérites ou des progrès, alors
qu'elles sont obligatoires de longue date. Un
grand classique: les sprays vantés "sans CFC"
(gaz chlorofluorocarbonés) qui, en réalité, ne
peuvent plus en contenir depuis un quart de
siècle.
• Attirer l'attention sur un des ingrédients 
(effectivement écologique) pour mieux faire
oublier que tous les autres sont nocifs ou
toxiques.
• Créer des confusions sémantiques, comme
"recyclable" au lieu de "recyclé". Tous les plas-
tiques, par exemple, sont techniquement recy-
clables à l'heure actuelle, mais seuls quelques-
uns sont effectivement recyclés.
• Rebondir sur les événements ou les rendez-
vous de l'actualité environnementale et les
transformer à son profit. Telle cette grande
marque automobile japonaise vantant sans
gêne son véhicule urbain 4X4 au motif qu'il a
été "conçu et développé au pays des accords
sur le climat de Kyoto"…

De la "Stévia” verte ?
Sans parler, bien sûr, de la règle d'or, et de bonne
guerre en matière de pub: vendre du rêve, de
l'émotion. "On n'imagine pas ce que le marketing

On n'imagine 
pas ce que le

marketing parvient
à imprimer dans nos
cerveaux pour nous
dédouaner de nos
responsabilités de

consommateur
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Labels et la bête 
Les labels, ça peut aider grandement à ache-
ter vert... Sauf que voilà, ils sont devenus plé-
thoriques. Comment s'y retrouver? La toute
récente brochure gratuite d'Ecoconso "les la-
bels sous la loupe" est un très bon outil, facile
à consulter pendant les courses. Les auteurs
ont sélectionné les labels fiables les plus fré-
quents. Il y a, d'abord, la catégorie des labels
officiels, basés sur des indicateurs mesura-
bles et transparents, évaluant le cycle de vie
complet d'un produit. Exemples: le label eu-
ropéen de l'agriculture biologique, Biogaran-
tie, AB, etc. Des labels privés comme le FSC et
le PEFC (sur le bois) y sont assimilés. Ensuite,
la catégorie des auto-déclarations environne-
mentales, non certifiées par une tierce partie
indépendante. Plus difficile, car le pire y cô-
toie le meilleur, estime Ecoconso. Certaines
auto-déclarations sont plus exigeantes que la
catégorie 1, par exemple pour les produits
d'hygiène. Enfin, les écoprofils, sortes de car-
tographies des performances environnemen-
tales. En plein essor, mais moins rapides à
décrypter. 

Voilà pour un premier défrichage des labels.
Ecoconso, toutefois, avertit : se retrancher
derrière un label n'est qu'un premier pas. Il
faut, aussi, se questionner sur le sens de ses
achats. A quoi bon acheter des courgettes es-
tampillées bio en janvier, forcément venues
de très loin? Pourquoi continuer à fréquenter
cette supérette 100% bio, mais accessible
uniquement en voiture et construite en ma-
tériaux conventionnels polluants? A quoi
bon acheter labellisé si 10 ou 20% du réfrigé-
rateur familial filent régulièrement à la pou-
belle? Bref, sachons garder du recul…

Pas simple, de consommer vraiment dura-
ble? Vrai! Mais excitant... "Comme pour les
régimes amincissants, mener une vie d'ascète,
en se limitant strictement aux produits label -
lisés, est intenable à long terme, reconnaît 
Sylvie Wallez. Chacun peut se façonner son
propre parcours de consommateur écolo-
gique en fonction de ses habitudes finan-
cières, gastronomiques et familiales".

// PhL

parvient à imprimer dans nos cerveaux pour nous
dédouaner de nos responsabilités de consomma-
teur, commente Sylvie Wallez. En jouant sur le
plaisir de posséder une belle voiture, il réussit à
nous convaincre que rouler n'est finalement pas si
mauvais pour l'environnement - voire contribue à
un environnement sain! - puisque le véhicule est
léger, issu de matériaux recyclés, peu exigeant en
entretien, muni d'un arrêt/relance automatique
du moteur, etc." L'experte cite également le cas
de cette marque de soda bien connue qui, de-
puis peu, commercialise une nouvelle gamme
de boissons sucrées à la stévia via un signale-
ment de couleur verte. Une belle opération sur le
plan marketing puisque outre la promotion de la
santé (moins de sucre = lutte contre l'obésité),
elle réussit la prouesse de présenter sa nou-
velle gamme comme un "plus" pour l'environ-
nement. "En réalité, cette nouvelle boisson pri-
vera certaines communautés d'Amérique du sud
d'une plante sucrante nourricière et aboutira à la
construction de routes et usines de toutes sortes.
Au minimum, elle remplacera une pollution par
une autre, sinon en créera de nouvelles".

Le consommateur complice?
Il existe en Belgique un code de la publicité éco-
logique, mais son  observance par les entrepri -
ses est facultative. Les  blâmes du Jury d'Éthique
publicitaire, sont rares et tardifs, donc peu dis-
suasifs. Certes, "aujourd'hui, des consommateurs
avisés, grâce aux réseaux sociaux, peuvent tuer
un produit en quelques clics, reconnaît Sylvie
Wallez. Mais les marques parviennent souvent à
noyer les critiques dans des opérations de mea
culpa ou des initiatives de type invitations à des
tables rondes. Au final, on récupérera toujours le
client, on l'amadou era". Plus fondamentale-
ment, si les publicités vertes rencontrent si peu
d'obstacles sur leur route, c'est peut-être parce
qu'elles arrangent bien le con sommateur, per-
suadé que ses préoccupations environnemen-
tales sont rencontrées et qu'il ne doit modifier ni
ses réflexes ni ses habitudes d'achat. 
Une vision un peu simpliste. En effet, s'il sou-
haite une planète plus propre et plus respirable,
le consommateur doit idéalement adopter une
attitude plus active, plus vigilante, plus critique.
Ce qui nécessite de s'intéresser aux labels (lire
l'encadré ci-dessous) et aux entreprises dont le
cœur même d' activités consiste à confectionner
des produits écologiques, loin de tout verdisse-
ment a posteriori. 

// PHILIPPE LAMOTTE

>> Plus d'infos: Outre ses publications 
et son numéro d'appel gratuit 081/730.730 
(en matinée), Ecoconso organise des visites de
supermarchés et des animations pour groupes sur
l'écoblanchiment. Infos: www.ecoconso.be ou
www.suivezleguide.be.

(1) Dossier n°8 "Médias plus verts que nature" de
Média animations, décembre 2013. 
(2) Règlement européen sur l'enregistrement, l'éva-
luation, l'autorisation et les restrictions des subs-
tances chimiques.

Se retrancher 
derrière un label 

n'est qu'un premier pas.
Il faut, aussi, 

se questionner 
sur le sens 

de ses achats

Des pictogrammes en tout genre et délivrant 
des informations parfois erronées.

Le "greenwashing" est passé 
maître dans l'art de faire passer 
des produits réputés polluants pour 
des modèles environnementaux.
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Pop-up virus culturel
Faire reconnaître et permettre
des formes d'expression cultu-
relle en résistance face à l'unifor-
misation et à la marchandisation
de la culture, voilà les objectifs de
l'ASBL Pop up virus culturel. 

Cet te plateforme associative ac-
corde une place prioritaire au pu-
blic et à la culture populaire en
soutenant des projets ouverts à
tous. Analyse critique de la so-
ciété, dynamique collective et
participation citoyenne sont en-
couragées pour favoriser l'éman-
cipation individuelle et collec-
tive. 
Prochainement, un week-end
permettra de les découvrir.

Le Ciep du Mouvement ouvrier chré-
tien (MOC) Hainaut-Centre fait par-
tie de ses initiateurs, ainsi que d'au-
tres associations d'éducation per-
manente, des Maisons des
jeunes, des compagnies de
théâtre-action ou encore des
artistes et des groupes de la
région. Tous partagent une
même vision de la culture :
un moteur d'émancipation
plus que de consommation. Tous
valorisent, à travers leurs actions,
l'égalité, la solidarité et la démocra-
tie. 
Construit en alternative de "Mons
capitale culturelle européenne",
l'agenda de Pop up égrène des ren-
dez-vous culturels jusqu'en décem-

bre 2015. Un événement d'ampleur,
l'escale "Résistances et alterna-
tives", est organisé du 7 au 9 mai au
Fond du petit marais  à Jemappes.

Six hectares de parc seront
dédiés à des alternatives et
des résistances. À côté d'ac-
tivités centrales telles que le
Printemps de l'Alpha de Lire
et écrire, le Cyclo-solidaire
de Solidarité mondi a le

(ONG du MOC) ou la Marche mon-
diale des femmes avec Vie fémi-
nine, d'autres activités viendront
s'ajouter pour donner à l'escale un
ton convivial et festif. 

>> Du 7 au 9 mai • rue Nouvelle Chasse à
7012 Jemappes • www.virusculturel.be 
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Formation

Apprendre, 
c'est déjà résister

Lire et écrire est leur première motivation. Mais s'af firmer comme
des citoyennes responsables, critiques et solidaires anime aussi les 
apprenantes du groupe d'alphabétisation du Ciep Hainaut Centre à
Jemappes. Ces dernières s'impliquent dès lors dans un événement
culturel d'ampleur régionale qui fait la part belle aux résistances et
aux alternatives. Des mots qui leur vont bien.

(Ciep). Un lieu rendu convivial et
cosy par l'odeur du café, les sourires
sincères et les biscuits qui s'échan-
gent. 

"Tout le monde 
se lève pour Danette ?"

Parvenir à lire et à écrire est le pre-
mier objectif de l'atelier d'alphabé-
tisation. En outre, cette année, les
activités sont organisées en cohé-
rence avec un fil rouge qui lie diffé-
rentes structures associatives et cul-
turelles du Hainaut Centre : résis-
tances et alternatives. Chaque asso-
ciation participante investit cette
thématique avec ses publics pour
ensuite, au mois de mai, œuvrer à
une mise en commun festive (lire
encart ci-dessous). 

Comment le groupe va-t-il s'insérer
dans ce projet culturel tout en garan-
tissant l'apprentissage de base pour
lequel il est demandeur ? Les péda-
gogues ont décidé de se consacrer à
une résistan ce très ciblée : l'alimen-
tation durable. "Elle touche le quo -
tidien des apprenantes,
mêle des enjeux de santé,
d'environnement, de soli-
darité et de finance, pré-
cise Anne. Dire 'non' à la
malbouffe, c'est résister.
Par exemple, aux alléga-
tions de santé, à la publi-
cité, aux produits qui coû-
tent cher alors qu'il est
possible de les réaliser soi-même.
Tout le monde se lève pour Danette ?
Pas moi ! Je préfère apprendre à faire
ma propre crème vanille sans addi-
tifs, sans conservateurs… C'est moins
cher et c'est plus sain !" 

Plat de résistance
La rencontre d'aujourd'hui a pour ob-
jectif de construire leur arme secrète :
le livre de recettes qui sera présenté
lors du Printemps de l'Alpha au mois
de mai. Chaque apprenante l'enrichit
d'une préparation de son pays d'ori-

"Alors là, je vais avoir besoin de
votre aide…" Anne s'adresse aux
huit apprenantes rassemblées au-
tour de la table et déploie sur celle-ci
quel ques documents : tarte au fro -
ma ge, pâtisserie salée turque (bö-
rek), crème dessert, galette maro-
caine… "Est-ce que ces recettes sont
attray antes comme ça, sur un docu-
ment Word ?", ajoute l'animatrice.
Une première participante se posi-
tionne : "Non. C'est pas coloré. Il fau-
drait des photos pour montrer à quoi
ressemble le plat. Comme dans les li-

vres", ajoute-t-elle en pointant du
doigt les ouvrages de cuisine empilés
sur la table. Les femmes approuvent.
"Bien, reprend la formatrice bénévole.
Alors comment écrit-on 'photo' ? On
entend un 'F' mais ce n'en est pas un."
"Avec un 'P' et un 'H'", répond Saïda.
Au fur et à mesure, des mots sont
écrits au tableau : photos, nappe, as-
siette, dessin… 
À Jemap pes, les cours d'alphabétisa-
tion sont donnés dans les combles,
au troisième étage du Centre d'infor-
mation et d'éducation populaire

"Dire 'non' à la
malbouffe, c'est

résister aux
allégations de

santé, à la
publicité, aux
produits qui

coûtent cher."

Lors des ateliers à Jemappes, sont régulièrement évoqués le diabète, l'hypertension,
le tabac, l'obésité… Néanmoins, se tenir en bonne santé nécessite d'accéder à l'infor-
mation, de comprendre les campagnes de prévention, de lire les étiquettes alimen-
taires… L'accès à l'information est complexe pour les publics en difficulté. L'alphabé-
tisation avec une démarche d'éducation permanente  peut dès lors permettre une
meilleure appréhension de la santé chez les publics fragilisés. 

Un créneau qu'a choisi d'investir le groupe Ciep Hainaut Centre de Jemappes depuis
l'année 2013. Les apprenantes ont, par exemple, assimilé le vocabulaire relatif au
corps humain, puis ont visité le Pass (Parc d’aventures scientifiques) pour y explorer
les sens, l'appareil respiratoire, le cerveau… Une autre exposition, "Par-dessus le
marché", a constitué une porte d'en  trée pour parler des habitudes alimentaires dans
le monde et mener une réflexion plus large sur l'alimentation, aborder la pyramide
alimentaire… Le groupe a également collaboré à l'initiative "En route vers la santé"
portée par l'Observatoire de la santé du Hainaut. Dans le camion itinérant, les appre-
nantes ont elles-même accueilli leurs familles pour faire découvrir, matériel pédago-
gique à l'appui, l'équilibre alimentaire, l'activité physique, le stockage correct des ali-
ments, l'hygiène dentaire… 

Apprendre pour appréhender la santé
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gine. "On pourrait aussi préciser
combien coûte une recette, ajoute
Marleen, co-animatrice
du groupe. Ainsi, on verra
que c'est bien plus avan-
tageux d'utiliser des pro-
duits… des produits… ?"
Son regard circule autour
de la table, en attente d' -
une réponse. "Des pro-
duits locaux ! On pourra
aussi pré ciser la provenance des in-
grédients !", lance Amel. Et Rabia
d'ajouter : "Locaux et bio ! Moi, dans
mon potager, je fais pousser des to-

mates, des poivrons, des
choux, des con combres…
sans produits chimiques.
Comme ça, je sais ce que je
mange !" S'ensuit une dis-
cussion sur le jardinage,
sur la manière de faire
pousser des herbes aro-
matiques sur un balcon…

Trouver de la fièrté
Qui sont ces résistantes ? Des fem mes
comme les autres. Mais qui partagent
toutefois "un handicap", comme l'ap-
pelle Rabia : ne pas savoir lire et écri -
re. L'histoire de cette dernière débute
dans un village nord-africain où fré-
quenter l'école était l'exclusivité des
garçons et les tâches ménagères celle
des filles. "J'ai commencé à travailler à
dix ans. Puis je suis partie à Agadir
travailler dans un hôtel. Là-bas, il fal-
lait que je puisse parler avec les tou-
ristes. J'ai appris le français. J'ai tou-

jours eu envie d'apprendre." Arrivée
en Belgique, elle décide de pallier ce

handicap en s'inscrivant
au cours d'alpha du Ciep
Hainaut Centre. 

Amel a également été pri-
vée d'instruction durant
sa jeunesse. Elle s'est dé   -
 cidée à suivre les cours
"pour mes enfants". Elle

explique que ceux-ci pleurent régu-
lièrement à leur retour de l'école
parce qu'elle n'est pas en mesure de
les aider dans leurs lectures et leurs
devoirs. Ses yeux brillent et témoi-
gnent de la lourdeur de ce handicap
qui concerne, selon l'association Lire
et Écrire, 10% de la population adulte
en Fédération Wallonie-Bruxelles. 

Pour Rabia, Amel, et toutes les appre-
nantes rencontrées dans les combles
de cette maison de Jemappes, ap-
prendre c'est résister. Résister aux rè-
gles qui leur ont été im posées, à leur
environ nement, aux décisions prises
sans qu'elles aient été consultées. En
cela, présenter leur livre de recettes
au début du mois de mai prochain
sera un motif de fierté. L'être humain
se nourrit aussi de ça. 

//  MATTHIEU CORNÉLIS

Pour ces femmes,
apprendre c'est

résister aux
décisions prises

sans qu'elles aient
été consultées.

Les activités 
de l'atelier

d'alphabétisation
rejoignent 

un fil rouge : 
résistances et
alternatives. 

Parcourir une recette de cuisine
permet d’acquérir un vocabulaire
utile au quotidien.
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Défense des membres

Bénéficier d'un dossier patient soigneusement tenu à jour et conservé en lieu sûr, voilà qui fait partie
des droits du patient et des pratiques courantes des soignants. À l'heure où l'informatisation bat son
plein, qu'en est-il de cet élément souvent méconnu par les soignés? 

Le dossier patient : 
la mémoire de notre santé

Tout n'est pas à lire
La loi donne au patient le droit de
consulter directement son dossier,
endéans un délai de 15 jours après la
demande. Il peut égale-
ment en recevoir une co-
pie, moyennant un prix
fixé à un maximum de 25
euros. Attention, il y a ce-
pendant des limites à ce
droit de consultation. D'a -
bord, il existe des excep-
tions thérapeutiques:
dans le cas où prendre
connaissance du dossier
constitue un préjudice grave à la
santé du patient. Ensuite, il n'est pas
permis de con sulter des données re-
latives à des tiers (hormis dans le ca-
dre du con sen tement donné à une
personne de con fi ance). Et finale-
ment, les annotations personnelles
du pres tataire ne peuvent être con -
sultées en direct par le patient. Ces
notes, idées ou remar ques subjec-
tives, ces pistes de réflexion ou hy-
pothèses de travail peuvent néan-
moins faire l'objet d'une lecture sé-
lective au patient par un prestataire
de soins.

Au décès du patient
Après le décès du patient, un droit de
consultation indirect (par l'intermé-
diaire d'un prestataire de soins) est
accordé à l’é poux, au partenaire co -

habitant légal, au partenaire 
et aux parents jus qu'au
deuxième degré inclus, par
l’intermédiaire d’un pra -
ticien professionnel. Ce type
de demande doit être suffi-
samment motivé et précis.
De plus, le patient con cerné
ne doit pas s’y être opposé
expressément.

Demain, un dossier unique…
électronique

Doucement, on se dirige vers la cen-
tralisation des données dans un dos-
sier patient unique. Celui-ci regrou-
pera à termes les informations conte-

nues dans les différents dossiers.
Ainsi la marche de la numérisation
est en route. 
Depuis 2008, il existe, à l'échelle de

notre pays, un réseau élec-
tronique appelé e-Health. Il
se concrétise en Wallonie 
au travers du Ré   seau santé
wallon (www.reseausante-
wallon.be) et à Bru xelles
via Abrumet (www. abru-
met.be). Il permet le par-
tage sécurisé des données
de patients entre presta-
taires de soins. L’é change

de ces données via ce réseau n’est
cependant possible que si le patient
a donné son con sentement (via les
sites du Réseau santé wallon, de
Abrumet ou le site fédéral www.pa-

tientconsent.be).
Seuls les presta-
taires qui soignent
la personne ont
accès à ses donné -
es. 
Quelques 700.000 Belges
auraient jusqu'à présent
don né leur con sen tement.
Des chiffres avancés récem-
ment par la ministre fédérale
de la Santé, Maggie De Block. 

Cette dernière entend bien faire aug-
menter le nombre d'accords des pa-
tients pour l'échange de données mé-
dicales, dans les prochains mois. 
Il s'agit en effet d'une partie de son
plan e-santé 2013-2018. 

// CATHERINE DALOZE

S A N T É

Chaque prestataire de soins (géné-
raliste, dentiste, spécialiste, kinési-
thérapeute, pharmacien, infirmier…)
doit tenir un dossier par patient, sous
un format papier ou électronique. Ce
dossier permet l'échange d'infor -
mations entre prestataires de soins,
ainsi qu'entre un prestataire et un pa-
tient. Il facilite le suivi de l'état de
santé du patient et son traitement. Il
est utile au malade notamment pour
obtenir un deuxième avis, en évitant
la répétition d'examens déjà réalisés,
en gagnant du temps. Il sera d'autant
plus efficace qu'il est complet. 

Ce qu'on est censé y trouver
La loi prône "un dossier soigneuse-
ment tenu à jour". Cela signifie que
les dossiers patients doivent être
complétés de manière correcte et
complète. Leur contenu peut toute-
fois varier en fonction du patient et
du type de prestataire. Il n’existe à
l’heure actuelle pas de directive gé-
nérale spécifiant les conditions mi -
nimales auxquelles le contenu d'un
dossier patient doit répondre. En ou-
tre, plusieurs dénominations sont en
usage : le dossier médical, le dossier
infirmier, le dossier de soins, le dos-
sier pharmaceutique… Y sont consi-
gnés, par exemple, l'évolution de
l'état de santé du patient, le ré sultat
d'examens médicaux, les réponses
aux traitements…

Le DMG, c'est encore 
autre chose
Attention, la confusion règne dans
l'opinion publique entre le Dossier
médical global (DMG) et le dossier
patient. Le DMG con cerne le mé-
decin généraliste. Quand il détient
le dossier médical global d'un 
patient, il centralise l'information
qui provient des dossiers patients
des autres prestataires de soins en
relation avec son patient, en plus
de conserver son propre dossier
patient avec l'information sur les
soins qu'il donne à son patient en
tant que médecin généraliste. Il
perçoit une rémunération pour la
tenue de ce DMG.

Ce n'est pas public
La loi spécifie aussi que le dossier
patient doit être "conservé en lieu
sûr" par le prestataire. Cela signifie
que le dossier doit être protégé
contre les catastrophes
telles que l’incendie ou
les inondations mais
aussi réservé à la con sul -
tation par les personnes
autorisées. Soit: le patient
lui-même ou un proche
s'il a été man daté par
écrit par le patient com -
me personne de con fian -
ce ou, bien entendu, le prestataire 
de soins qui traite le patient et son
équipe éventuelle, soumise au secret
professionnel. Seuls les prestataires
de soins qui soignent le patient ont
accès à ses données. 
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LA LOI DONNE 

AU PATIENT 

LE DROIT 

DE CONSULTER

DIRECTEMENT 

SON DOSSIER

DOUCEMENT, 

ON SE DIRIGE

VERS  LA

CENTRALISATION

DES DONNÉES 

DANS UN DOSSIER

PATIENT UNIQUE. 

Dossier médical informatisé : on expérimente
Donner accès au patient à son
dossier médical informatisé via
Internet, depuis son domicile,
voilà l'expérience menée par les
Cliniques universitaires Saint-
Luc, avec quel ques patients trai-
tés en rhumatologie. 
L'objectif? Mesurer les impacts de
cette utilisation sur l'autonomie du
patient et la façon dont il gère sa
santé. Alors que l'intention d'aller
vers un dossier électronique unique
pointe à l'horizon des ambitions
politiques, ce projet pilote livre des
balises intéressantes pour le futur. 

Marie Leroy est juriste. Elle a mené
cette recherche. Elle en retient des
opportunités mais aussi une néces-
saire vigilance. Au rang des poten-
tialités : renforcer un système de
soins centré sur le patient, participer
à son autonomie, faire face à l'aug-
mentation des demandes de soins et
au manque croissant de profession-
nels… Toutefois, l'ex périence mon-
tre qu'il faut tenir à l'œil une série

d'aspects, et non des moindres.
Comment fait-on en sorte que le pa-
tient puisse gérer ces nouvelles res-
ponsabilités? Qu'il en ait la capacité?
Elle est technique et financière : au
regard du matériel et de la technolo-
gie utilisée. Elle est aussi émotion-
nelle: au regard des informations
qu'il lit, de l'absence du médecin au
moment de la lecture… Comment
l'accompagner dans l'ac qui sition de
ces compétences? Comment faire
en sorte de ne pas accentuer le
fracture numérique qui crée
des inégalités entre les utilisa-
teurs des nouvelles technolo-
gies et les autres ? Marie Leroy
pousse plus loin encore le ques-
tionnement: quid du risque de
commercialisation et de déshuma-
nisation de la médecine qui devient
toujours plus technique ? 

En bref, les patients ont montré un in-
térêt pour le dispositif en test. Ils ont
eu l'impression d'être davantage maî-
tres de leur santé. Mais, ils ont aussi

attesté du fait que cela ne remplaçait
pas la relation entre le médecin et le
patient; et que certaines conditions
devaient être réunies pour envisager
cette con nexion à son dossier médi-
cal à la maison. Les expérimentations 
se poursuivent. 

>> Plus d'infos: Marie Leroy, 
Mon dossier, mon histoire. 
Autonomie du patient et accès direct 
à son dossier médical informatisé 
via Internet depuis son domicile, 
éd. Presses universitaires de Louvain,
2015.

L'avis des premiers concernés
En décembre 2014 et janvier 2015,
la Mutualité chrétienne et Altéo
(mouvement social de personnes
malades, valides et handicapées)
ont voulu prendre le pouls de ce
droit au dossier patient. Est-il con -
nu? Est-il apprécié? 
Des groupes de patients et d'ai-
dants ont été réunis pour en débat-
tre et premier constat : la majorité
des personnes ne savent pas exac-
tement ce qu'est le dossier patient,
ni ne connaissent les droits qui y
sont liés. Cette méconnaissance
n'empêche pas leur conviction
qu'il est important de bénéficier
d'un dossier patient. Pourquoi?
Pour améliorer le suivi et garantir
la continuité des soins. Pour ne pas
multiplier les examens. Pour pou-
voir faire face aux situations par -
ticulières telles que les urgences, 
la démence, l'in con science… Cer-
tains patients ont constitué eux-
mêmes leur dossier et l'emmènent
lors des rendez-vous médicaux im-
portants. 

Base utile pour échanger des don-
nées, le dossier génère néanmoins
quelques craintes. Entre autres la
peur que les données soient pira-
tées ou utilisées à d'autres fins que

les soins. Ainsi les patients consul-
tés s'inquiètent de la sécurité des
données, en particulier numéri -
ques. En outre, observent les au-
teurs de l'étude, ils veulent égale-
ment être "protégés contre les 'dou-
bles casquettes': ils craignent que 
le médecin d'une compagnie d'as -
surance ou qu'un médecin conseil
puisse avoir accès à des données
auxquelles il ne devrait pas".

Quant aux médecins généralistes
rencontrés dans le cadre de cette
même étude, ils soulignent l'im-
portance de former davantage les
futurs prestataires. Écrire un dos-
sier patient, partager et utiliser les
informations qu'il recèle, veiller à
les protéger ne s'improvisent pas.
De même co-construire le dossier
avec le patient – ce qui serait l'idéal
– doit s'apprendre et surtout prend
du temps. Quant à la transmission
des données avec les spécialistes,
elle semble poser souvent pro-
blème. Soit que l'information ne
parvient pas au généraliste. Soit
qu'elle leur arrive sans pré-tri. À
améliorer, donc.

>> Résultats de l'enquête disponible
sur www.alteoasbl.be 

>> Plus d'infos : www.patientrights.be 
et www.mc.be/dossierpatient
La MC et Alteo organisent sur l'ensemble
du territoire wallon et bruxellois des
animations, rencontres et conférences sur
le thème du dossier du patient. 
Le précédent numéro d'En Marche en
donnait un aperçu. Renseignez-vous
auprès de votre mutualité régionale.
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P E T I T E S  A N N O N C E S

# Camping
Av: caravane Dethleffs - Rondo + auvent et acces-
soires. 071-59.05.33. (C51361)
Av: carav. Burstner holiday 480TK, 5p., instal. ds.
Golfe du Morbihan + auvent ouv. et fermé Brand,
compl. amén., cuis., frigo incorp., sdb., toil., tt. parf.
ét., 950E. 0477-66.89.15. (C51372)
Av: ds. camping Bastogne, carav. résid., 2ch, dche.,
wc, volets, auvent Levooz vitré et mblé + eau cou-
rante, abri jard. avec étagères, prix à discuter. 
0476-41.03.57. (C51374)
Le Coq (Ostende), 10' mer, chalet ds camping, 2ch.
dble., séj. (clic-clac), cuis., sdb., mer et verdure, jeux,
mbles jard., 40E/j. 0495-19.81.29. (C51192)
C. d'Azur, àl. caravane résid., 6p., tt. conf., camping 
4 étoiles. 086-43.38.45 - 0472-95.01.48. (C51258)
C. d'Azur, Hyères les palmiers plage, 200m mer, 
mobilhome 40m2, 2ch., 4p., véranda couv., pkg.,
camping Les Pins Maritimes, du sam. au sam. 
0477-300974 - www.amivac.fr (réf. 83777). (C51196)

# Divers
Av: bocaux à stériliser: 1L-3/4L-1/2L, 15E le tt., chaises
de cuis. cannelées, 125E les 6, moteur électr. pr porte
de garage, jamais servi, 50E. 071-53.46.91 - 
0475-22.59.65. (D51337)
Av: vidéo agrandisseur Reinecker (caméra loupe pr
malvoyant), bon état, très peu servi, facture achat
dispo., visible à Bxl, prix: 2.300E. 083-66.89.59 -
0484-67.44.71. (D51384)
Av: table, lavabo, porte de coin en chêne, 1 table de
nuit, 1 divan 3pl. en cuir, 1 lit breton 1p., 2 vélos dame.
0498-30.34.38. (D51278)
Av: à 50%, mat médic: tabl. à mang. au lit av. rou-
lettes 80E, lit ht. var. classic4 (relèv. buste, jambes)
roulettes et matelas 650E, matel. anti-escar. 60E,
faut. Revilax 900E. 0472-935750. (D51330)
Av: pr. amateurs de revues anc.: Le petit écho de la
mode 1926, Copain 1933, Semaine radiophonique
1936, Pourquoi pas 1945. 061-21.78.18. (D51383)
Av: lit médical électrique + matelas anti-escarres,
état neuf, 250E. 0478-38.76.98 Nivelles. (D51357)
Av: veste en vison T42-44, état impecc., filtre com-
plet eau pour maison. 0474-68.70.24. (D51347)
Recherche vieilles plaques anc. de réclame en émail,
Ajja, Belga, Spa ou autres, de 10 à 1.000E et + selon
modèle, me déplace partout. 0475-690445 -
joki01@telenet.be (D51247)
Av: nouveau coupe bordures, essence, Stihl. F.S.50 +
accèss., val.: 260E, vend: 150E, 75kg de bois d'allu-
mage coupé: 30E. 04-264.69.40 - 0492-62.73.93.
(D51344)
Blazer blanc T42, 30E, veste brune toile T44, 30E,
bottillons: noir cuir genre croco P38, 70E + cuir pè-
trole P39, 80E, escarpins daim coul. marine P39,
40E, tt. parf.ét. 0498-703818. (D51377)
Av: cse. dém., sal. rotin tissu fleuri, bq 2pl., 2 faut,
250E, lit pliant 1p, 50E, serv. table 60pc. porcelaine
bl. fil or, 500E, serv.ver. Val/Lamb 60pc 1945, Se-
raing, 1.500E. 071-55.68.09. (D51345)
Dames cherchent Mrs. + 60a. pour danse de salon le
mardi de 14 à 17h Auderghem. 02-733.11.36. (D51379)
Cse. décès, matériel de golf (prix à disc.), vêt. T36-
38, tailleurs, ensembles, robes, jupes, pantalons, cor-
sages… en parf. état car peu portés, bcp de choix de
10 à 20E. 0478-22.10.65. (D51371)

# Emploi/service
Séniors, je vous conduis en toute sécurité en pro-
vince ou l'étranger. 0473-97.08.79. (E51356)
Mr. retraité, 68a., pleine forme, offre compagnie
pour le jeu Backgammon, à pers. ayant des pro-
blèmes de mobilité réduite. 0486-40.72.66 - 
doreldani@yahoo.com (E51343)
Mr. expérimenté en maçonnerie, carrelage, cherche
travail. 0472-39.69.18. (E51217)
Garnisseur en fauteuils, travail à l'ancienne, tissu,
cannage, rempaillage, Maison Didot à Namur. 
081-40.04.80. (E51018)
Réalisation/mesure et partout en Belgique, pr balc.
ou au sol, bac potager, coupe-vent, rosier en per-
gola, gazon synth., potagers surélevés, cabane Ro-
binson au sol ou ds l'arbre. 0496-326063 (E51186)

# Immobilier
Av: Westende, studio mblé. 25m2, vue/mer, 7e ét.,
hall d'entrée avec armoire encastrée, liv. gde. baie

vitrée, cuis., coin à manger, coin à dormir 4p., sdb
avec dche, 100.000E. 0477-37.10.15. (I51296)
Provence, àv magnif. mais., situation except., 
dominant et bord du lac de Ste-Croix, Gorges du
Verdon, 5ch avec sdb., wc, poss. maison d'hôtes.
0033-492777723 - 0033-684384135. (I51360)
Av: Bxl. 1080, quart. Karreveld, école-bus-métro,
appt. 2ch, 85m2, hall jour, hall nuit, placards, wc,
sdb, 2 lav., gard-rob. 4m, belles finit., gar. fermé,
cave. 081-46.28.08 visites/rdv. (I51340)

# Location 
Namur, agréable rdch. + jard, idéal 1-2p. pens., 
sérieux et soigneux., coup d'œil sur 3 studios 
demandé., prix inter., libre 1/06. 04-368.82.93 -
0471-53.28.99. (L51312)

# Mobilier 
Av: faut. Everstyl électr. avec différentes positions, 2
accoudoirs se relevant, mod. Chambord fleuri rose,
parf. ét., 400E. 0474-40.87.45. (M51342)
Av: fauteuil électrique neuf, cuir couleur Bonanza
artichaut, prix ach.: 1.600E, prix à discuter. 
063-22.14.83 (après 18h) (M51334)
Av: 3 tables (80/80) + 12 chaises (de Herve) en
chêne massif et en très bon état. 0479-99.58.41 -
080-33.96.98 - le.farfadet@skynet.be (M51369)

# Villégiature (Belgique)

Ostende, appart. meublé, 1ch., tt conf., vue lat.
mer, sem.-qz.-mois, max. 4 p., 50m plage - centre
ville, casino. 0496-44.98.74 - 02-218.69.56.
(V51309)
Louveigné (Sprimont, appt. mblé, 1e ét., 1ch.,
cuis., salon coin à manger, sdb, dche., poêle à pel-
let, prox Banneux, grottes Remouchamps et Spa,
loc. w-e ou 1 sem. 0478-33.63.05 - 04-3608707
(V51354)
La Panne, appt. 4p., au centre et à 50m de la mer,
3e ét., asc., tv, àpd: 175E/sem. 0477-82.37.13 -
ebarbieux@gmail.com (V51353)
Westende-digue, appart. rénov., 5p., 6e ét., sup.
vue mer, liv (sup. div-lit), écran plat, digicorder,
wifi, 1ch (3L), cuis., sdb., wc., garage, pas d'ani-
maux. 0477-57.13.63. (V51350)
St Idesbald, b.vue/mer, 20m digue, appt très
lum., 70m2, liv 30m2, 6p., 2ch., super équ., tt cf.,
tv. ch. Fr et Belg., b-sais: 365E/sem., park. sou-
terrain. 0489-59.00.07. (V51329)
Houyet, gîte 3 épis, tt.conf., 23p., 10ch., 6sdb.,
cuis.éq., gde. salle jeux, grd/. jard., 10 Vtt., accès
Ravel. 0476-02.39.34 - www.predeugenie.be
(V51349)
Ard., prox. La Roche, ch. d'hôtes et gîtes, 
2-10-20p. ,  endr.  calme. 084-34.44.31 -  
www.gitesdavid.be (V51034)
Westende, àl. tr. b. studio, 4e. ét., asc., coin digue,
tb. vue s/mer, 4p., ent. rén., 1ch. sép., tt.cf., centre
commerces, tv, asc., long we., sem., qz., mois.
071-76.02.47 - 0478-91.57.53. (V51339)
Westende-bad, luxueux appt. 2ch., 4-5p., situé à
prox. centre et mer, end. calme, 2e ét., asc., belle
vue, 2 balcons sud, grd. conf., w-e., sem. ou quinz.
0479-53.55.67. (V51003)
St-Idesbald, 1 appt. vue mer, 2ch., 1e ét., asc.,
tt.cf., 1 appt. 1 ch., ent. rénové, c. soleil, 50m de la
mer, 2e ét., asc., prix etc… voir: www.amalfi.be -
064-22.78.40 - 0496-67.67.86. (V51326)
Coxyde, appart. rez, 6p., 3ch., 50m digue, vue 
sur mer, mai: 250E/s, juin: 300E/s, juill.: 
450E/s, sept: 300E/s + chges. comprises. 
0486-73.76.98. (V51333)
Les Bulles (Chiny), appt. 4p., 2ch. + 1 enft., coin
cuis., sdb., télédis, jard., badminton, pétanque,
arrêt bus, magas. à 1km, w-e., sem., chges. selon
consomm. 061-32.98.01. (V51328)
La Roche en Ardennes, maison restaurée, 2-3ch.,
ttes. commod., calme, bord Ourthe, terr. vue
Ourthe, w-e, sem., qz., accès comm. à pied., pho-
tos: nathalie.fisson@skynet.be - 0497-94.72.18.
(V51327)
Nieuport digue, rez àl. ttes. périodes, tt. conf.,
2ch., 5p., pas d'animaux. 0478-91.12.15 -
http://users.skynet.be/lestouflor (V51335)
Coxyde digue, coté soleil, appart. de coin, agréa-
ble, lumineux, sup. vue mer, 6e ét., spac., 6-8p.,
conf., 2 sdb., sem., qz., mois. 082-22.36.00 -
0476-64.37.65. (V51318)

Coxyde, appt. digue, 2ch., 3e ét., asc., cuis. 
éq., lav.-vaiss., liv. lumineux, juillet - août. 
081-46.02.71 - 0476-27.31.89. (V51008)
Barvaux/Ourthe - Durbuy, chalet de vac. 5p. 087-
88.10.16 - 0497-18.33.41. (V51216)
La Panne, appart. rénov., 6-7p., tt.conf., spac.,
90m2, gar.,vélos à dispo., vue lat. mer 30m,
cuis.éq., 2ch., gd. liv. + canap-lit, n-fum., 350 à
500E/sem. 0478-45.70.76 - 060-21.25.89.
(V51364)
Ard. Semois, gîte 12p. ds. gde. propriété, plein
sud, tt. conf., calme, prom. forêt, nature. 
0473-68.70.40 - www.oizy.be (V51331)
Lacs de l'Eau-d'Heure, gîte de rêve, 3 épis, jusq.
9p., proche des lacs, jard., park., prom. balisées,
équitation et pètanque/place. 0477-796771 -
www.gitesdewallonie.be/letilleul (réf.1927)
(V51117)
St-Idesbald, appart. mod., vue sur mer, 1ch., 4p.
max., balcon, soleil, sem., quinz., pas d'animaux,
photos. 0476-49.17.20 - 02-384.11.00 -
danmir@tvcablenet.be (V51234)
Profondv i l le,  prom.  amoureux  nature,  
studio 2p, rdch., en forêt, proche GR 125, 
tt. conf., lessiv., Internet, 300E/2 sem. 
w w w. l a g ra n d e h u l l e - p rofo n d ev i l l e . b e -  
0476-78.91.48 soir. (V51179)
Westende, bel appart. sur digue, 9e ét., tb. situa-
tion centrale, 2ch., 4 à 6p., tt. conf., très agréa-
ble. 0494-70.68.81. (V51255)
La Panne, appt. tt. conf., vue lat. sur mer, 20m
plage, prox. commerces, 1ch., 1 div. lit, 4p., 4e ét.,
prix sem.-quinz. 067-33.90.28 - 0473-55.71.14.
(V51151)
Coxyde, St-Idesbald., part. loue villa au calme, tt.
conf., 4ch., sdb., douche sép., jard. pl. sud, w-e,
sem., qz. 010-24.34.28 - 0475-61.10.52.
(V51267)
Westende, àl., tr. beau stud. mod., coin digue, vue
mer, 2e ét., 4p., 1ch. sép., tvc, tt. conf., asc., libre: 
1 au 14/06, 16 au 24/08 et svts. 071-34.26.67 -
0478-72.07.05. (V51246)
La Panne, appart. sur digue, 2e ét., 2ch., 6/8p.,
rénov., tt.conf., très spacieux, lumineux, 
déco sympa, près du centre, poss. garage. 
0479-32.75.55. (V51062)
Middelkerke, chalet àl. jusque sept., tt. parquet,
nvx. mbles, liv., cuis., 2ch., sdb, gde. pelouse, terr.,
belle vaisselle, tv, vidéo, non fumeurs et pas
d'animaux. 0475-29.97.05. (V51261)
Ostende, casino, appt. grd stand., 90m2, sud, pt.
vue mer, 1ch., 4p., cuis. équip., sdb.: 2 év.,
bain/dche, tv Led 102, juin - août, pas d'animaux.
064-28.31.93 - 0498-30.89.00. (V51368)
Bray-Dunes, 5km La Panne, mais. bel-ét., gar.,
pt.jard., gd.terr., cuis.sup.éq., 3ch av.balc., 2douc,
3wc, liv.pl.sud, tv, sem-qz-mois, sam au sam apd
250E. 071-214099 ap 18h - 0484-436639.
(V51136)
La Panne appt. sur la digue, rénov. et très spa-
cieux, 2ch., sdb., wc, cuis., liv., gar., pas d'ani-
maux. 082-74.59.12 (12h-14h) - 0478-20.14.83.
(V51270)
Coxyde, àl., sem., qz., mois, appt. rez, conf., b.
équip., prox. digue, park. priv., 2 ch., 4p., cour,
idéal pers. âgées, sans animaux, doc. pr.
mail/dem. 071-36.86.25 - 0476-54.95.33.
(V51290)
Middelkerke, face mer, appart. 4p., 1ch., tt. conf.,
terr., asc., animaux n-admis, sem. ou quinz.
0496-51.73.39. (V51348)
St-Idesbald, appart. rez + gar., près digue, plein
sud, endr. calme, 2ch., tt. conf., loc. par sem., ttes.
périodes. 056-33.33.18 - 0474-46.82.66 soir.
(V51381)
Coxyde, 50m mer, coté soleil, appart. 2ch., 6p.,
du 1 au 15 juill., du 22 au 31/8, du 15 au 30/9, pas
d'animaux. 0474-41.23.09. (V51378)
La Panne, appart. avec gar., face mer, cent. digue,
2ch., tt.conf., tr. lumineux, se loue tte. l'année du
sam. au sam. de 360 à 620E/sem tt.compris.
010-88.04.24 - 0477-74.28.62. (V50882)
Coxyde, app. 5p., 2ch, sdb, wc, cuisine, living, hall,
30m, digue, côté soleil, tt. confort, tv, dvd. 
04-370.15.63 - 0473-69.94.34. (V50892)
Longfaye calme hameau Htes Fagnes, nb. 
prom. ,  vélo,  vtt,  ski ,  anc.  ferme,  g îtes 
ruraux  3  ép is ,  c la i rs  spac .  1 -2  ou  3ch .  
080-33.97.19 - henri.fagnoule@skynet.be -
http://loger.skynetblogs.be (V51111)

# Villégiature (France)

Bretagne, Plouguerneau, 70m mer, mais. indép.,
côte naturelle avec 4 criques et plages de sable, à
l'embouch. de Fjord breton, face au phare de l'Ile
Vierge. 0477-276514 - jpdjon@hotmail.com
(V51048)
Bord Médit. Camargue Grau du Roi, 150m plage, 
appart. 4p. 1ch., rdch. + jardin, piscine, infos et 
photos sur www.appartgrau.be. 04-370.11.12 - 
0496-66.55.45. (V50874)
Barcarès, Méd., appt. 2ch., face mer, grde. plage,
terr., park. pr., l.-v., tv, dvd etc…, vélos, loc. quinz., prix
inter., juin, juillet. 061-26.61.20 - 0479-56.04.93.
(V51325)
Barcarès, rés. maint., tte. pér. an., ds villa loué /par-
tic., tt.cf., cuis.éq., séj., 2ch+mezz., sdb., terr.,
pisc.surv., pk.priv, bord mer, endr. sécur., calme, 
tarifs h-s/b-s. 086-367730. (V51373)
Var, prox. St-Tropez, studio, appt., rés. Gard, pkg,
max. 4p., tt.conf., pisc., rdc., jard., l-v., 2 min. à pied
mer. 063-42.25.48 - 0498-61.32.34 - dem. photos:
studiovar132@yahoo.fr (V51375)
Barcarès PO, mais. 4-6p., super équip., ds. dom. 
av. pisc., proche mer et comm., reste: 1ère sem. juill.,
15 dern. jours août, nombr. animations le soir. 
0493-76.84.60. (V51376)
Chaillol 1600, parc des Ecrins, Alpes du sud, appt.
6p. + studio 4p. au sud, tt conf., gar. 071-21.35.11
- 0477-71.38.42. (V51380)
Htes. Alpes à 12km d'Embrun, montagnes, soleil, lac
de Serre Ponçon à 1300m, chalet àl. août, 9 cou-
chages, 525E/la sem. S'adresser à Françis Peyron:
francispeyron@orange.fr (V51382)
Bretagne, Finistère, mais. confortable, 8p., jard. 
clôturé, park., mer proche, libre du 18 au 25/07 et 
du 1 au 15/08, 500E/sem., photos Internet. 
071-21.75.96. (V51358)
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Côte d'Azur, Menton, appt. plein sud, impecc., à 1min.
de la plage, vue imprenable, sans vis-à-vis, à prox.
des commerces, 2-4p., 1ch., air cond. 010-65.53.63 -
0476-49.00.94. (V51284)
Alpe d'Huez, ski, appart. 4p., tt. conf., balcon pl. sud,
vue sup. et dégagée, pied pistes, 4e ét. et dernier,
asc., park. priv., situation superbe. 063-57.78.89 -
0472-78.94.05. (V51236)
Ardèche, vallée de l'Eyrieux, village Gluiras, àl./qz.,
bergerie bien équipée, max. 6p. 0476-89.91.54.
(V51158)
A saisir, Lacanau-Océan, maison super cft., 5p., 
rés. avec pisc., spl. plage, forêt, lac, sport, vélo. 
081-43.37.78 - www.locavaca.be clic Aquitaine n° 33
ou 37, jard. pinède. (V51249)
Lac de Serre-Ponçon, Hte. Provence, bergerie 
3ch., détails page Internet: http://bit.do/bergerie -
0474-87.50.11 - jpj@serre-poncon.org (V51370)
Barcarès, villa 4p., 2ch., tt. conf., ds copropriété
avec pisc., face lac et canigou, prox. mer et com-
merces, park. priv. 081-21.33.16 - 0475-93.11.90.
(V51262)
Roussillon, Barcarès, bord mer, appart. 4p., 1ch., tv, 
l-v., terr., park., photos/Internet. 010-65.64.36 -
0473-56.06.00 - 0476-67.02.55. (V51224)
Sud Ardèche (10km des Gorges), villa, max. 7p, 2ch.,
liv. avec clic-clac, 2sdb., tv, bbq., l-ling., grd. jard.,
pisc. priv., sem. ou qz., pas libre du 19/07 au 15/08.
064-33.75.13. (V51283)
Sud Isère, 2-4p., hab. indiv., 50m2, pisc., div.-lit 
2p, cuis., sdd, 2wc, ch. 2p. + 1 en mezz., 
0 anim. et 0 fum., 450 à 650E/s. svt durée. 
www.amivac.com/ann.n°36386 -joly.gerard@skynet.be
(V51203)
Provence, mais. impec, gd terrain priv. +pisc. 10X5,
en pleine nature, 8p, 3ch., 2sdb, 3wc, sàm, cuis.
ext. et bar face pisc., tt. pl.-pied, lacs, Verdon à prox.
010-65.53.63 - 0476-49.00.94. (V51285)
Auvergne, à découvrir, Cantal Alleuze, mais. tt. conf.,
jard., bbq, park., site classé Michelin, pt. village
calme, promenades, vtt, riv., pêche, activ. naut.,
400E/s. 085-51.26.74. (V51288)
Gîte fam. de charme, 6 à 14p., prix haute et basse
sais., 4ch., cuis.éq., 2sdb, grange ombragée, pl. na-
ture, photos et infos: http://garreau.skynetblogs.be
- 0478-468500. (V51297)
Provence, entre Verdon et St-Tropez, gîtes et 
villas privées avec piscines, dispo. printemps 
et été 2015, ensemble géré/particulier - 
w w w. i m m o d e re.co m /va rca m d o b b . p h p .  
0033-6.82.40.88.78 (V51299)
C. d'Azur, Villefranche-sur-mer, appt. 2-3p., pl. sud,
impecc., ds. résid. calme, vue mer, prox. commerces,
plages, trans. en commun, air cl., libre tte. l'année,
phot. disp. 0477-62.74.43. (V51301)
Gérardmer, àl. appt. chalet, 1ch., 4p, sdb., terr., vue
lac, prox. ville, 37E/nuit, 15km Alsace. 082-66.67.09.
(V51304)
Roquebrune, Cap-Martin, Menton, àl. ttes. périodes,
studio S-O., tt. conf., gde. terr., belle vue montagne,
bord de mer, tv, m-o., photos dispo. 085-84.14.30.
(V51306)
Côte d'Opale, Merlimont plage, appt. rdch., 2ch., sdb,
liv., tv, terr., sup. équip., gar., repos garanti, vélos. 
dominiquewagemans@gmail.com (V51280)
Corrèze France, magnif. rég., ch. d'hôtes, àpd: 01/07:
1 sem + p/déj: 350E p/2pers., en 1/2 pens. à 2:
550E/1sem, 15j -10%. 061-41.40.17. (V51252)
Bretagne, Golfe du Morbihan, un des plus beau site
recensé Unesco, villa 6p., 3ch., vue mer, 100m plage,
avril-mai-juin-1er qz. juill-août, pas d'animaux. 
063-57.83.39. (V51047)
Provence, Verdon, Lac Ste Croix, villa 5p., studio 3p.
081-21.61.85 - http://picasaweb.google.com/lesavresses
(V50866)
Cavalaire/mer, golfe St-Trop., appart. 6p., ds. ré-
sid. calme, parc priv., cuis. équip., tt.conf., vue
mer et mont., prox. comm., très bonnes condi-
tions. www.locationfrance.fr - 0475-384995.
(V51241)
St-Cyprien-plage (Roussillon), àl. villas 4/6p., 
libre toute l'année sauf mois de mai, pisc., tennis,
mer, commerces à 250m., diaporamas à voir. 
02-305.71.43 - 0478-45.51.91. (V50818)
Côte d'Azur, Antibes, ttes pér., appart. impec., 2/4p.,
terr., clim., tv, pisc., tennis, gge., proche mer et ttes.
comm. 061-22.36.39 - 0494-03.06.07. (V51367)
Calvisson-Gard, à 2 pas de la Provence, maisonnette
5 à 6pl., 2ch., sdb., ds rés. gardée, 2pisc., super, 
entre Nîmes et Montpellier. 0495-38.14.73 -
http://lemasdesvignes130861.skyrock.com
(V51028)
S.O. (Sud Bergerac), part. loue grde mais. de 
campagne, 1ha., calme, 8-12p., 4ch., 3sdd., 3wc, 
tt. conf., pisc.priv. 10x5m, phot. et infos:
http://checkthis.com/cd4n - 0479-81.48.32.
(V51152)
Marseillan plage, Hérault, 500m plage, ds résid.
séc.+pisc., villa tt.conf, 5-7p., 2ch., séj., cuis.éq., tv,
gde.terr.clôt.+bbq, airco. www.ofpumalanga.com -
0478-50.49.15 (V50974)
Vosges, La Bresse, 13km de Gérardmer, appt, 2/4p.,
liv., coin cuis., 1ch. + coin mont. avec 2 lits sup., pkg.
priv., loc. tte l'année du sam au sam. 063-67.78.11 -
www.chalet23.izihost.com (V51059)
Ile de Ré, mais. charme, 120m2 hab., 3ch., 6p., tt.cf.,
cuis.s.éq., sal., sàm, 2sde+1sdb., l-l., jard.
clos, nature, prom., plages. 0475-37.31.09 -
http://sites.google.com/site/ilederebonheur
(V50942)
Côte d'Opale, Wissant, àl. 50m plage, appart. 
4p., séj. 2 clic-clac, tv, cuis. équip., 1ch., sdb., 
wc. sép., terr. clôt, tt. conf. 0495-32.28.95 - 
zimwatapp@gmail.com (V51061)
Port Leucate, Aude, loue mais. tt. conf., 6 couch.,
2ch., 1 mezzanine, cuis., séj., véranda, photos/mail.
michelineschiltz1945@gmail.com - 063-38.63.62.
(V51133)
SO, Tarn & Garonne, 8km Moissac, ch.d'hôtes 
et gîtes 80m2, 6p (+4p), sup.éq.,  pisc.
11x4, calme, anim.ad., super équip., ttes sais., 
de 300 à 800E/sem. 0033-686102869 - 
www.doucefrance.info (V51106)
Sud France, env. Béziers, particulier loue villa 
3ch., tt. conf., terr., gar. 061-21.54.57 - 
www.saintgenies.be (V51324)
Provence, 7km Vaison La Romaine, Puymeras, 
face Mt. Ventoux, ch. d'hôtes, nuit 50E/2p., 
table d'hôtes 20E/p. 0033-490.46.42.29 -

http://perso.orange.fr/lejasdesgrandscedres/
(V50940)
Bretagne, Morbihan, 200m mer, mais. vac., 4 à 
6p., tt. conf., mob. bébé, jard. clôt., mars à sept. 
02-375.13.17. (V50980)
Provence, Alpilles, gîte 4-6p., jard. + pisc., 
calme, proche centre ville, prix intéressant. 
0478-88.56.36. (V51363)
Uzès-Gard, axe Nîmes - Avignon, àl. mai, du 20 au
27/06, sept., mais. 4-6 p. ds rés. + pisc - 
www.bastide56uzes.net - 0496-12.06.46 - location
idéale pour une famille ou 2 couples. (V51355)
Côte d'Azur, Hyères-plage, gîte àpd: 52E/j. avec
pension complète. 0033-494.004.730 laisser
mess. si répondeur - www.gite-du-gapeau.com
(V51346)
Prov., Gard, prox. Pont St-Esprit, belle villa 
8p., tr.calme, chff., cuis.éq., grd. jard., vue/riv., 
baign. 5', collines, bois, vignes. 0488-65.94.77 -
www.wimdidelez.be/cazernau (V51341)
Bretagne, C. d'Armor, 10km plages, charm. mais. 
en pierre av. magnif. jard., ds. village classé, 
capac. 8p., àpd: 300E/sem., nettoyage compr. 
www.facebook.com/lesmarloyats - 0474-98.43.48.
(V51366)
Périgord noir, maison 8p., rustique, ds. cadre cham-
pêtre, libre juin - juillet - août. 0497-42.39.10.
(V51336)
Vendée, maison camp., tt. conf., 6p., prox. mer, lac 
et grands axes, gd. jard., terr., jeux enfts., vélos. 
019-69.75.81. (V51295)
Prov., Mt-Ventoux sud/Crillon le Brave, gîte ent.
nf./2p, cuis.éq., dche. italienne, literie ht. de gamme,
pisc.chff. 10x5, havre de paix au soleil, loc. sem. de
juin à sept. 0033-490363753. (V51338)
Bretagne Finistère Sud (Guilvinec), àl. ds mais. in-
dép., appt. tr. ensoleil, 5/6 p., plage et comm. 
à 500m, libre tte. l'année. 04-336.24.98 -
guth@sfr.fr - http://omaopabigouden.blogspot.be
(V50904)
Prov. Drôme, mas, 8-10p., 5ch. + douche, wc priv.,
pisc. 10x5m, conf. calme, cuis. super équip., bois,
vignes, reste juin-août, sem. ou qz . 0498-52.16.94 -
http://chenesverts.cabanova.fr (V51320)

# Villégiature (Autres pays)

C. Blanca, l'Alfas del Pi, villa 4p., tt. conf., gar. 1 voit.,
jard., calme, prox. mag., mer 3km, entre Benidorm 
et Altea. 071-88.98.28 ap 18h - 0475-37.97.45 -
0497.57.10.77. (V51365)
Majorque, Iles Baléares (Santa Ponsa), àl. appt.
100m2, rdch., 2ch., 2sdb, terr., jard., park., bord mer,
zon. calme résident., ttes. facilités. 085-23.09.44 -
0497-03.46.69. (V51351)
Tenerife Sud, îles Canaries, appt. bord de mer, endr.
calme, 1ch., pisc., 2 terr. avec vue mer, libre: juin- juill.
et août. 0494-93.30.08. (V50905)
Tenerife, Playa Arena, sup. appt., 1ch., cuis., sdb, 
lav-l., vue mer, gde.pisc., gar., tv sat., asc., plage, 
mag., 40E/nuit, poss. duplex 4-5p: 60E/nuit. 
0475-25.37.23 - bill1070@gmail.com (V50960)
Les bienfaits de la Mer Noire, véritable cure de jou-
vence, remise en forme, cure thérapeutique, bord de
mer, groupe sympa, départ:1/06-15/06 et 24/08-
7/09. 0475-80.63.45. (V51120)
Grèce du Sud, vac. ds. une oliveraie belge, fac. mer 
+ mont. grandio., rando, plag. sabl. fin, gîte 3p. 
56E/j., 6p. 79E+tabl. hôtes+navette airport. 
www.vacancesgrece.com - 0475-73.90.50.
(V51037)
Incroyable! Apd: 295E/s., Valais Suisse, Ovronnaz,
spl. appt. 2-6p., lux.éq., imm. terr. sud soleil, vue spl.,
gd conf., ski, bel prom., 3 pisc. therm., doc+photos.
02-6533525 - 0477-204491. (V50902)
Hongrie, lac Balaton, Kaptalanfüred, appt. tt. conf.,
4p. + 2 évent., 200m plage, juill.-août, 390E/sem.
0472-87.16.33. (V51110)
Esp. Torrevieja, Alicante, appart. 6p. ds résid. priv.
avec pisc., rez, 3ch., salon, cuis., sdb., tv, airco, 
près des commerces, 1,5km mer, prix selon saison.
0475-84.04.18. (V51244)
Almunecar +Benidorm, appt. vue mer, 1ch., tv, sdb.,
liv., terr. sud, micro-ond., 399E/m. h-s + ch., 
899E/m. été, 650E/qz., 1 chien adm., pisc., park. 
02-657.40.86 - 0477-59.47.33. (V51238)
Portugal - Lagos, auberge familiale et sympa, à
prox. des plus belles plages de l'Algarve, pisc. priv.,
tennis, bbq, cadre typique, prix exceptionnels.
0497-82.96.00. (V50886)
Esp., Villafortuny (Cambrils), appt. rdc., conf., 6p.,
3ch., 2sdb., 50m plage, gd. balcon dvt. donnant/
parc priv., cuis.éq., 2e. qz. août: 990E, doc. dispo.
03-651.63.57 - 0477-65.55.16. (V51194)
Italie-Ombrie, Apennins, villas ds. oliveraie, 2-3ch, 2-
6p., pisc., calme, 25km Assise, sit. idéal pr visiter
rég., offre spéc. -10% juin-sept. 0495-59.19.18 -
www.lepiatte.com (V51187)
Appart. àl. San Miguel De Salinas, 6km de Torre-
vieja, Costa Blanca, Esp., pour 4 à 5p., avec pisc.
commune, solarium privé, tt. conf. 0476-62.22.42 -
067-45.89.84. (V51362)
C. blanca, Javea, villa fam. ds. clos priv., tt.cf., calme,
vue mer/mont., 5' plage et comm., terr., 4ch., 2sdb,
liv., cuis.éq., pisc., jard., 1500m2, 350 à 1.200E/s,
phot/dem. 0474-94.06.19 (V51164)
Valais Suisse-Nendaz, magnif. chalet 6p., 3ch.,
cuis.éq., gd.cf., vue impren., sup. randos pédest., 
animations sportives, pas animaux, libre: juill.-août,
2e qz. sept. 063-57.83.39. (V51298)
Esp. Moraira, villa 7p, 1e qz. mai, juill.-août, 1e qz.
sept, jard.trop., pisc.priv, terr., bbq, 2sdb, 2wc, l-v, 
l-l., cuis.éq., wifi, pkg., prix mod. 067-44.35.38 -
0472-73.51.25. (V51332)
Suisse, Valais, superbe appart. 6p., grd. conf., cuis.
éq., tv, grde. terrasse plein sud, vue magnifique, alt.
1.500m, 600 EUR/sem. 081-65.50.11. (V50676)
Escala, villa 3ch., 600m centre, mer, libre du 1 au
9/06: 300E, vac. Toussaint, Noël, hiver, 250E/sem.,
800E/mois, photos. 0472-26.54.48. (V51352)
C. Blanca, Oriuvela (Alicante), loc. tte. l'année, sem.
ou mois, prix sel. sais., villa tt.cf., ds résid. avec pisc,
3ch, max 6p, 1sdd+1sdb, ling. de lit et bain fournis,
airco. 0496-348915. (V51315)
Cavalaire, Golfe de St-Tropez, C. Azur, appt. rez 
de villa, tt. conf., lav-ling. et vaiss., sup. v/mer, gde.
terr., 50m plage, jard. 17a., park. 082-61.45.75 -
0474-86.67.72. (V51385)



Denis Mukwege rend aux femmes
congolaises intégrité physique,
espoir et dignité.

gies et des approches diffé-
rentes et changeantes qui amènent
les populations à pratiquer le noma-
disme sanitaire. Quant à la gratuité
des soins pratiquée par les humani-
taires, elle aurait pour effet principal

d’entraîner une "sur-fréquentation"
par rapport aux besoins réels et, dès
lors, une baisse de la qualité des
soins. Pire, elle désimpliquerait tota-
lement la population et empêcherait
de facto l’émergence de toute mu-
tuelle de santé. 

Outre cette démonstration étayée 
par des chiffres, la principale vertu
du livre est de remettre en perspec-
tive l’impact des déterminants de la
santé. La pauvreté, l’exploitation
écervelée des ressources naturelles
et les conflits ont des effets dévasta-
teurs en termes de santé. Et là-bas
comme ici, les politiques néo-libé-
rales dérégulent, déstructurent et
rendent malades. Des solutions exis-
tent et des politiques de protection
sociale sont en construction. Malgré

ou contre les acteurs humanitai -
res dont les interventions perpé-
tuent et approfondissent les
inégalités entre les peuples. Le
plaidoyer de ce collectif est sa-

lutaire.
// ARNAUD GORGEMANS

>> Le cadeau empoisonné. ONG 
et soins de santé à l’est du Congo • 
Luc Dusoulier, Emmanuel Rugarabura 
et Adrien Zawadi • éd. Couleurs Livres •
2014 • 155 p. • 16 EUR.

16  AVRIL  2015 EN MARCHE9

Offres d’emploi

Depuis près de 20 ans, la République
démocratique du Congo  est le théâtre
de guerres, de crises humanitaires, et
son peuple est victime des richesses
que recèlent ses sols. Les milices  y im-
posent leur loi, et le viol des femmes et
des jeunes filles y est devenu une arme
de destruction massive, une stratégie
de guerre bon marché et redoutable-
ment efficace. À l'hôpital de Panzi, De-
nis Mukwege soigne les  victimes de
ces atrocités. Les actes commis dépas-
sent l'entendement. Le documentaire
brosse le portrait d'un homme entière-
ment dévoué à son combat, parfois 
au péril même de sa vie. Un homme 
qui, lorsqu'il ne soigne pas, parle. Il
devient acteur politique et monte à la
tribune pour sensibiliser - à défaut de
mobiliser- les autorités internatio-
nales.

Dignité, responsabilité 
et impunité

Les  milliers de victimes de viols souf-
frent de blessures physiques mais éga-
lement d'isolement, d'abandon, de
perte de l'estime de soi. Pour soigner
les esprits, Denis Mukwege a créé, en
collaboration avec Eve Ensler (1), City
of Joy, un cocon où les jeunes femmes
peuvent réapprendre à vivre, à s'ai-
mer, et, peu à peu, à devenir actrice de
leur vie et exemple pour d’autres. Le

documentaire filme également la cli-
nique juridique. Il s’agit de groupes de
paroles où on informe, on invite à dire
ce que l’on a sur le cœur, on encourage
à porter plainte. Car, aujourd'hui, la
plupart de ces crimes restent impunis.  

L'espoir
"Le Messie", "Le Sauveur". C'est com -
me cela que les femmes "réparées" 
appellent Denis Mukwege. En 2012,
lorsque qu'il a été victime d'une tenta-
tive d'assassinat et qu'il s'est exilé en
Belgique avec sa famille, elles se sont
mobilisées pour assurer son retour au
pays. Et elles ont réussi. Si les témoi-
gnages récoltés par Colette Braeckman
et Thierry Michel sont bouleversants,
ils ne sont pas dénués d'espoir. Au-delà
des magnifiques montagnes verdoy -
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L'homme qui répare les femmes
Denis Mukwege se destinait à la pédiatrie. L'histoire de son pays en a décidé autrement. Denis
Mukwege est gynécologue et chirurgien. Depuis 20 ans, en République démocratique du Congo, 
il répare des femmes et des petites filles qui, pour la plupart d’entre elles, ne pourront plus être
mères. La journaliste Colette Braeckman et le réalisateur Thierry Michel lui ont consacré un docu-
mentaire. Ils nous plongent dans le quotidien de cet homme hors du commun, et nous présente
une communauté de femmes qui force l'admiration par sa combativité et sa capacité de résilience.

Cinéma  

// Vacances Intersoc //

>> Pour d'infos : 070/23.38.98 de 8h à 18h (le samedi jusqu’à 13h)
www.intersoc.be.

Aussois, aux portes du Parc national de la Vanoise

LIC 5654

Le village est niché au-dessus du tunnel du
Fréjus à deux pas des parcs nationaux na -
turels de La Vanoise et du Gran Paradiso.
Aussois est une destination de choix pour les
amateurs de sport. Les randonneurs s’en don-
neront à cœur joie sur les sentiers serpentant
dans de splendides paysages montagneux,
avant de se reposer au bord d’un lac, tandis
que les amoureux de la pédale se lanceront dans l’ascension du col du
Télégraphe ou de celui du Galibier, tous deux à proximité. Enfin, les plus
téméraires pourront s’essayer à la fameuse via ferrata d’Aussois. Vous
séjournez dans l’hôtel Intersoc "Chalet l’Oërine". Les chambres de 1, 2, 3 et
4 personnes sont équipées d’une salle de bains avec douche et toilette sépa-
rée, TV. Wifi gratuit.
Animation : clubs d’enfants entre 3 mois et 14 ans.
DATES PRIX ADULTE ALL-IN SUPPLEMENT SINGLE
DU 29 JUILLET AU 7 AOÛT 729 EUR 117 EUR
DU 31 JUILLET AU 7 AOÛT 567 EUR 91 EUR

Séjour gratuit pour les femmes enceintes (voir conditions sur notre site
internet ou dans notre brochure) • Réductions pour enfants entre 2 et 17 ans
• Gratuité pour enfants jusqu’à 1 an • Action familles nombreuses

LE CENTRE DE PLANNING FAMILIAL
ESTELLE MAZY RECHERCHE (H/F):
> un psychologue
pour son antenne RetM à Visé - statut d’indépendant
- 9h/sem.
Profil: master en psychologie - expérience en
consultations pour enfants, 3e cycle souhaité. 

Rens.: www.estellemazy.com
Envoyez votre candidature à Chrystel Hottias,
rue de la Cathédrale 94 - 4000 Liège ou 
c.hottias@estellemazy.com 

LA CLINIQUE SAINT-LUC DE BOUGE 
RECHERCHE (H/F):
> un gestionnaire des salaires
CDI - temps plein. 

Plus de détails sur www.slbo.be
Envoyez votre candidature avec une lettre de
motivation et CV à marie-pauline.poisseroux@slbo.be 
ou Clinique St-Luc, 
Département RH, rue Saint-Luc 8 – 5004 Bouge.

LE CENTRE HOSPITALIER DE WALLONIE
PICARDE ASBL RECHERCHE (H/F):
> un infirmier en chef - 

service urgences  
nouveau site Union.

Plus de détails sur www.chwapi.be 
Envoyez votre candidature à Vinciane Sente, 
Directrice des RH, av. Delmée 9 - 
7500 Tournai ou vinciane.sente@chwapi.be

AIDE ET SOINS À DOMICILE BRABANT
WALLON RECHERCHE (H/F):
> un directeur adjoint
pour son département soins infirmiers.

Plus de détails sur www.leforem.be (recherche 
brabant wallon - adjoint direction) ou envoyez 
votre CV et une lettre de motivation 
à serviceressourceshumaines.bw@fasd.be

LA MUTUALITÉ CHRÉTIENNE DE LIÈGE
RECRUTE (H/F): 
> un conseiller mutualiste
CDD - temps plein.
Fonction: suivi professionnel et précis des de-
mandes d’intervention émanant des affiliés,
les informer et les conseiller.

Plus de détails sur www.mc.be 
Envoyez votre candidature avec une lettre de
motivation et CV en ligne avant le 29 avril.

LA CSC DU BRABANT WALLON 
RECHERCHE (H/F):
> un juriste plaideur
CDI – temps plein.
Fonction: permanences au service des mem-
bres, militants et délégués - gestion des dos-
siers individuels et collectifs - plaidoiries de-
vant les juridictions du travail.
Profil: détention d’un Master en droit - une ex-
périence en droit social est un atout - motiva-
tion, rigueur, ponctualité et sens des responsa-
bilités - bonne capacité rédactionnelle, de
lecture ou de synthèse.

Envoyez une lettre de motivation avec CV 
pour le 28 avril au plus tard à CSC Brabant 
wallon, Jean-Marc Sengier, rue des Canonniers 14 -
1400 Nivelles ou jean-marc.sengier@acv-csc.be

LE CHU DINANT-GODINNE – UCL NAMUR
ENGAGE (H/F):
> un ophtalmologue
site Dinant.
> un médecin SMU/SMA
attaché aux services de soins d'urgence spécialisés SUS
et SMUR – site Dinant.
> un infirmier chef – cardiologie
site Godinne.

Plus de détails sur www.chudinantgodinne.be
Envoyez votre candidature avec une lettre 
de motivation et CV 
à recrutement-chu@uclouvain.be

Aussois est le point de départ parfait pour des randonnées à la découverte de forte-
resses historiques, de villages montagnards, de lacs de barrage et de cols escarpés. 

Humanitaire
et soins de santé au Congo

Le cadeau empoisonné a été rédigé par un collectif bien au fait
des réalités socio-politiques de l’est du Congo. Les auteurs met-
tent en perspective l'intervention des organisations humanitaires
sur ce terrain. Ils critiquent la logique marchande de la santé, et
la complicité de ces intervenants internationaux.

Livre

antes du Sud Kivu, les femmes conti-
nuent à chanter et à danser. Elles se
projettent, ensemble, dans un avenir
meilleur. On ressort de la vision de ce
documentaire le cœur serré, mais avec
la conviction qu'il est indispensable de
savoir, de soutenir et d’avancer.

// ESTELLE TOSCANUCCI

>> L'Homme qui répare les femmes- 
La colère d'Hippocrate- ,
de Thierry Michel et Colette Breackman • 
Belgique • 2015 • 112 minutes • 
Sortie en salle le 15 avril 2015

(1) Auteure des "Monologues du Vagin"

La région est du Congo est dévastée
depuis 20 ans par les conflits armés
et l’exploitation anarchique des res-
sources naturelles. Elle est devenue
dès lors une terre fertile pour les in-
terventions humanitaires en tous
genres, prétendant sauver des popu-
lations en détresse. Mais leur poli-
tique de gratuité en matière de soins
a aussi des effets profondément dé-
stabilisants et mortifères pour le sys-
tème existant de soins de santé. 

La mise en contexte historique, poli-
tique, sociale et sanitaire du pays
permet au lecteur néophyte des réali-
tés congolaises de comprendre faci-
lement les tenants et aboutissants de
l’analyse. Celle-ci se base sur des
études menées notamment autour
des mutuelles de santé dans le Sud
Kivu. Qu'en ressort-il? Que la soixan-
taine d’ONG internationales humani-
taires qui intervient dans la Province
ne couvre pas la totalité du territoire.
Qu'elles se font concurrence entre
elles. Qu'elles appliquent des straté-
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ça se passe

// Séjours à Nivezé
Situé dans la région de Spa, le domaine de Nivezé
est une maison de convalescence et de vacances de
la Mutualité chrétienne, entièrement équipée pour
les personnes à mobilité réduite. Formule : 7 nui-
tées en pensions complète. Dates et prix (pour les
membres MC) : du 8 au 15 mai (299 EUR), du 15 au
22 mai (299 EUR), du 12 au 19 juin (299 EUR), du 19
au 26 juin (299 EUR), du 26 juin au 3 juillet (375
EUR), du 31 juillet au 7 août (375 EUR), du 14 au 21
août (375 EUR). 
Lieu : route du Tonnelet 76 à 4900 Spa
Infos : 087/79.03.13 • www.niveze.be

// Prévenir les chutes
Le jeudi 23 avril de 19h à 21h, WOLU-jeunes orga-
nise une conférence-démonstration sur un pro-
gramme antichute à destination des seniors. Com-
ment prévenir les chutes de la vie quotidienne.
Gratuit
Lieu : La Rotonde, av. Debecker 54 
à 1200 Bruxelles
Infos : 02/776.82.56 • www.dynamic-tamtam.be

// Fin de vie
Le jeudi 23 avril à 20h, l'ASBL Sens et être organise
une conférence-débat sur le thème : "L'approche
de la mort ou comment aborder la fin de vie". Prix :
5 EUR
Lieu : Centre Culturel, rue de Bouillon 39 
à 5555 Bièvre
Infos : 0476/95.37.64 • 
http://centreculturel-bievre.com

// Bien-être
Du vendredi 24 au dimanche 26 avril, de 10h à 18h,
la ville de Châtelet organise un salon du bien-être
et de la santé : bilan de santé, animations, confé-
rences… Gratuit
Lieu : place de l'Hôtel de Ville 10 à 6200 Châtelet 
Infos : 071/24.49.26 • www.chatelet.be

// Syndrome d'Ehlers-Danlos
Le samedi 25 avril de 10h à 16h30, l'ASBL Groupe
d'Entraide des Syndromes d'Elhers-Danlos convie à
sa journée d'information annuelle. Gratuit
Lieu : rue Herlevent 49 à 5060 Velaine s/Sambre
Infos : 087/88.01.38 • www.gesed.com

// Saut d'index des loyers
Le mercredi 29 avril de 12h30 à 17h, les Équipes Po-
pulaires organisent une conférence-débat sur le
thème "Vers un saut d'index des loyers ?" Prix :
12 EUR 
Lieu : rue du Lombard 57 à 1000 Bruxelles
Infos : 02/557.88.52 • www.equipespopulaires.be

// Sauver l'école
Le jeudi 30 avril à 20h, l'Université Ouverte de la
Fédération Wallonie-Bruxelles propose une confé-
rence-débat sur le thème : "Sauver l'école". Prix :
7 EUR (étudiants = 4 EUR)
Lieu : Centre Temps Choisi, pl. Destrée à 6060 Gilly
Infos : 071/53.29.06 •  www.uofwb.be

// Fête de la récup'
Du samedi 2 au dimanche 10 mai, l'ASBL Ressources
organise la "Fête de la récup'" : une multitude
d'animations gratuites (ventes, ateliers créa-
tifs, concours, réparations...). L'édition 2015 met le
vélo à l'honneur.
Lieu : en Wallonie et à Bruxelles
Infos : 081/39.07.10 • www.larecup.be

// Démence
Le mardi 5 mai de 8h30 à 16h30, l'ASBL la Ligue Alz-
heimer convie à son colloque annuel sur le thème :
"La démence à tous les âges : enjeux et spécifici-
tés". Prix : 20 EUR
Lieu : av. E. Mounier 51 à 1200 Bruxelles
Infos : 04/229.58.10 • www.alzheimer.be
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// Consommer autrement
Le mardi 5 mai de 19h à 22h, l'ASBL Li Craminion et
SAW-B proposent une soirée récapitulative de leur
cycle : "Vers un autre système économique :
voyage dans le futur, destination notre consomma-
tion en 2035 !". Prix libre
Lieu : Verte Voie 13 à 4890 Thimister
Infos : 087/44.65.05 • www.dbao.be

// Santé mentale
Le mardi 5 mai de 9h à 12h30, L'autre lieu, la Confé-
rence permanente pour la santé mentale dans le
monde et le Réseau Interdisciplinarité et Société
FUSL invitent à une matinée sur le thème : "De quoi
le trouble mental, la dangerosité sociale, la dé-
fense sociale sont-ils le nom ? Gratuit
Lieu : Facultés Universitaires St-Louis, bd du Jardin
Botanique 43 à 1000 Bruxelles
Infos : 02/230.62.60 • www.autrelieu.be

// Roms
Le mercredi 6 mai de 14h à 17h, le centre culturel
Pmar Khayam organise une table ronde autour du
thème : "La migration des Roms en question". Gra-
tuit (inscription nécessaire)
Lieu : av. des Armures 45 à 1190 Bruxelles
Infos : 02/513.20.43 • www.ccomarkhayam.org

// Radicalisation
Le samedi 9 mai de 9h45 à 16h, le Mouvement socio-
pédagogique Changements pour l'égalité organise
une journée de réflexion sur le thème : "Radicalisa-
tion des jeunes : regards croisés" 
Prix : 7 EUR
Lieu : HELMo, Hors-Château 61 à 4000 Liège
Infos : 02/218.34.50 • 
www.changement-egalite.be

// Santé des jeunes hennuyers 
Le mardi 12 mai de 12h à 14h, l'Observatoire de la
Santé du Hainaut consacre son midi-santé à la thé-
matique : "Regard sur la santé des jeunes en Hai-
naut". Gratuit
Lieu : rue de Saint-Antoine 1 à 7021 Havré
Infos : 065/87.96.25 • www.hainaut.be/sante/osh

// Café Cardijn
Le mardi 12 mai de 19h à 22h, la Commission Diocé-
saine du Monde Ouvrier du Diocèse de Liège orga-
nise une rencontre autour de la figure de Joseph
Cardijn. Prix libre
Lieu : Beau Mur, rue du Beau Mur 48 
à 4030 Grivegnée
Infos : 04/230.31.66 • www.beaumur.org

// Enseigner à vivre
Le mardi 12 mai à 20h, le réseau Financité, les Com-
pagnons de la Transition et le Centre Culturel de la
Vénerie organisent une conférence-débat autour
de la métamorphose de l'enseignement. Avec Ed-
gard Morin, Bernard Devos et Joëlle Milquet. Prix : 
5 EUR
Lieu : Espace Delvaux, pl. Keym à 1170 Watermael-
Boisfort
Infos : 02/340.08.60 • http://lavenerie.be

// Développement durable
Les jeudi 21 et vendredi 22 mai se tiendra à l'UCL le
2e Congrès interdisciplinaire du Développement du-
rable. Conférence inaugurale le mercredi 20 mai 
à 20h à l'ULB. Prix : 5 EUR (conférence 20 mai), 
25 EUR/jour, 45 EUR/pass 3 jours
Lieu : Aula Magna, pl. R. Lemaire 1 à 1348 LLN
Infos : http://cidd2015.sciencesconf.org

// Homosexualité
Le vendredi 22 mai de 9h à 13h, le Vicariat Évangile &
Vie invite à une matinée de réflexion sur le thème :
"Homosexualité. Oser en parler…" Prix libre
Lieu : rue des Prémontrés 40 à 4000 Liège
Infos : 04/230.31.66 • http://liege.diocese.be
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Le déploiement de l'Internet, des réseaux so-
ciaux et la miniaturisation des équipements ont
multiplié les connexions et les échanges instan-
tanés d'informations à l'infini. Ils ouvrent dans
notre vie quotidienne des horizons et des pos -
sibilités inimaginables il y a 20 ans : surveiller
des fonctions vitales à distance, enregistrer des
activités physiques quotidiennes, fournir des
conseils sur mesure grâce à une perception plus
fine des paramètres de santé, être au courant
des résultats d'examen très rapidement... Ce
sont autant d'avancées. Aujourd'hui, on peut
enregistrer, stocker, analyser des milliers de
données personnelles. On pourrait aussi en dé-
duire des messages personnalisés, des publici-
tés ciblées pour le meilleur, mais aussi pour le
pire. Or, on ne joue pas avec la santé : l'utilisa-
tion des données médicales doit être strictement
réglementée.

Huit droits fondamentaux 
du patient

Les évolutions technologiques rendent  les infor-
mations médicales toujours plus accessibles et
transmissibles entre prestataires. Données de
santé, diagnostic de maladies, examens médi-
caux… sont des informations nous concernant
intimement. Il est donc normal que chacun ait
un droit de regard et de maîtrise sur ses informa-
tions. 

Pour assurer ce droit, nous bénéficions d'une loi
votée en 2002 : la loi relative aux droits du pa-
tient. Ce texte énumère huit droits fondamen-
taux et en particulier , le droit à toutes les infor-
mations sur son état de santé en langage clair, le
droit d'accepter ou refuser toute intervention
moyennant une information préalable, le droit à
un 'dossier patient' soigneusement tenu à jour 
et conservé en lieu sûr et le droit à pouvoir le
consulter (lire en page 7). L'exercice de ces droits
par les patients n'est cependant pas qu'une
question légale. Aujourd'hui, le patient se pro-
file de plus en plus comme acteur de sa santé. Il
n'est pas rare qu'il souhaite s'impliquer dans la
constitution et le suivi de son dossier médical.

De nouvelles perspectives 
pour le patient et les prestataires 

L'avenir électronique du dossier médical (avec la
rapidité, l'étendue des partages et la disponibi-
lité des données ) ne vient pas seulement rappe-
ler la nécessité d'informer largement sur la légis-
lation relative aux droits du patient. Il ouvre
aussi de nouvelles perspectives. Tout d'abord
pour la santé du patient, mais aussi pour une
meilleure coordination entre professionnels et
finalement, pour la diminution des dépenses de
l'assurance soins de santé.

En ayant accès à un dossier patient électro-
nique, le patient pourra devenir acteur de sa
santé. Il pourra suivre et comprendre l'évolution
de ses indicateurs de santé  et ainsi mieux parti-
ciper au suivi de ses traitements. S'il a donné son
accord (consentement éclairé) pour que son
dossier médical soit partagé entre les profes-
sionnels de la santé qui le soignent, la répétition

Éditorial

Le 18 avril est la journée internationale des droits du patient. À l'heure où l'informatique et
les réseaux électroniques permettent de plus en plus facilement l'échange de données mé-
dicales personnelles, il est essentiel que ces droits soient réaffirmés. Le dossier médical
électronique partagé est à la fois une source potentielle de santé et un risque d'exclusion.
C'est pourquoi, les patients doivent être davantage sensibilisés et conscients de leurs droits.

Jean Hermesse // secrétaire général

de certains examens peut être évitée ainsi que
des erreurs de médication. La continuité des
soins peut, quant à elle, être assurée plus aisé-
ment. 

Pour ce faire, il faudra que les prestataires se
mettent d'accord sur une structure minimale du
dossier patient et standardisent leurs exigences.
Sans cela, la consultation du dossier médical
patient sera trop complexe, tant pour les presta-
taires de soins que pour les patients eux-mêmes.
Le dossier médical électronique comporte donc
de nombreux avantages mais il doit être stricte-
ment protégé pour éviter tout risque d'utilisa-
tion hors du cadre des soins donnés au patient.
On pense par exemple à l'usage que pourrait 
en faire des compagnies d'assurances. En Bel-
gique, les réseaux officiels (eHealth au Fédéral,
Réseau santé wallon en Wallonie et Abrumet à
Bruxelles), dédicacés au partage des données
médicales entre prestataires, garantissent la sé-
curité de l'information, la protection de la vie
privée et le respect du secret médical.

Avancer pas à pas, en confiance 
et dans la transparence 

Pour que le dossier médical électronique par-
tagé entre prestataires et tous ses avantages de-
viennent une réalité au bénéfice de la popula-
tion, plusieurs conditions doivent être remplies.
La première est "tout simplement" technique :
les prestataires doivent être équipés. Les firmes
informatiques doivent proposer des logiciels
adaptés et les patients doivent pouvoir se con -
necter le plus facilement possible. Il faut ensuite
que le dossier soit aisément accessible, convivial
et pratique pour une bonne compréhension et
une utilisation ad hoc. La confiance des patients
et des prestataires est essentielle. Comment
constituer un dossier ? Avec qui les données mé-
dicales sont-elles partagées ? Comment obtenir
ses données personnelles ? Comment donner
son consentement ? Peut-on le retirer ? Est-il
possible de modifier les données ? Pour entrer
dans cette nouvelle ère de la communication,
acquérir la confiance et intégrer ces nouveaux
outils dans nos habitudes, il faut du temps. Il est
aussi nécessaire d'investir dans la formation du
grand public et des prestataires. C'est un projet
de longue haleine.

L'accès au dossier médical par les patients et
le partage des données entre prestataires
sont des enjeux de santé publique. Ils parti-
cipent d'une nouvelle ère de communica-
tion. Ils donnent au patient et aux presta-
taires de soins de nouvelles perspectives
pour améliorer les soins et la santé. Mais les
patients doivent connaître leurs droits; et
ceux-ci doivent être garantis. Les mutualités
participent activement à la promotion du
dossier  patient et des droits qui y sont liés.
Elles sont à vos côtés pour vous guider et
vous conseiller. 

>> Plus d'infos : www.mc.be/dossierpatient ou
auprès de votre service défense des membres.
Lire aussi page 7.

La santé branchée : 
vers un dossier patient électronique
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